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Cour pénale internationale1

Chambre de première instance VI2

Situation en République démocratique du Congo3

Affaire Le Procureur c. Bosco Ntaganda — n° ICC-01/04-02/064

Juge Robert Fremr, Président — Juge Kuniko Ozaki — Juge Chang-ho Chung5

Procès — Salle d'audience n° 26

Lundi 6 juin 20167

(L'audience est ouverte en public à 9 h 36)8

Mme L'HUISSIER : [09:36:19] Veuillez vous lever.9

L'audience de la Cour pénale internationale est ouverte.10

Veuillez vous asseoir.11

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:36:48] Bonjour à tous, et bon12

retour.13

Pouvez-vous citer l'affaire ?14

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [09:37:15] Merci, Monsieur le Président.15

La situation en République démocratique du Congo, affaire Le Procureur c. Bosco16

Ntaganda. Référence : ICC-01/04-02/06.17

Et nous sommes en audience publique.18

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:37:31] Très bien.19

Pouvez-vous vous présenter dans l'ordre habituel. Nous commençons par le Bureau20

du Procureur.21

M. IVERSON (interprétation) : [09:37:39] Bonjour, Monsieur le Président. Bonjour,22

Messieurs les juges.23

Aujourd'hui, au nom du Procureur, nous avons James Pace, substitut adjoint, Rens24

van der Werf, substitut adjoint, Dianne Luping, substitut, Judith Vokstall (phon.),25

interne, Salem Yirgou, interne, et moi-même, je suis M. Iverson. Bonjour.26

Me BOURGON : [09:38:25] Bonjour, Monsieur le Président. Bonjour, Madame et27

Messieurs les Juges, ainsi qu'à toutes les personnes présentes dans la salle28
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d'audience. Représentant Bosco Ntaganda, qui est présent ce matin, Mlle Elisa Binon,1

Me Dignité Buisa (phon.), Me Chloé Grandon, et moi-même, Stéphane Bourgon.2

Merci, Monsieur le Président.3

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR : [09:38:31] Merci beaucoup, Monsieur Bourgon.4

(interprétation) Je voulais dire que nous n'avons pas entendu la traduction vers5

l'anglais, malheureusement. Greffier d'audience, pouvez-vous vérifier ce qui se6

passe, en tout cas, moi, je n'ai pas entendu l'interprétation vers l'anglais.7

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:39:12] Voilà, maintenant, ça8

marche. Merci.9

Nous pouvons continuer avec les représentants légaux des victimes. Je vous cède la10

parole.11

Mme PELLET : [09:39:27] Merci, Monsieur le Président.12

Les anciens enfants soldats sont représentés par Mohamed Abdou, et par moi-même,13

Sarah Pellet, conseil au Bureau du conseil public pour les victimes. Merci.14

M. SUPRUN : [09:39:36] Bonjour, Monsieur le Président.15

Les victimes des attaques sont représentées par le Bureau du conseil public pour les16

victimes, Anne Grabowski, juriste associée et, moi-même, Dmytro Suprun, conseil.17

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:39:51] Merci beaucoup à vous18

deux, Madame Grabowski et Monsieur Suprun.19

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:40:14] Donc, je vais aussi20

demander que se présente celui qui va aider le témoin.21

Me LAUCCI : [09:40:19] Bonjour, Monsieur le Président, Madame, Messieurs les22

juges. Devant vous, comme conseiller juridique désigné en vertu de la règle 74(10)23

du Règlement de procédure et de preuve pour assister le témoin P190, mon nom est24

Cyril Laucci. Je vous remercie.25

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:40:32] Merci beaucoup,26

Monsieur Laucci.27

Nous entamons aujourd'hui le cinquième ensemble de dépositions dans cette affaire28
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présentées par le Procureur.1

Mais avant d'entamer cette partie-là, il y a quelques questions de procédure que je2

voudrais aborder.3

Alors, comme vous avez été informés par courriel, le Greffe n'est pas en mesure de4

nous redonner les transcriptions en anglais et en français pour deux affaires5

simultanément d'ici le jour d'après. Et la Chambre veut faire savoir que c'est quelque6

de chose très peu souhaitable, surtout dans le contexte qui est le nôtre, à savoir il7

faut pouvoir comparer les versions française et anglaise et en vérifier la précision et8

les correspondances.9

Après avoir consulté les autres Chambres qui sont concernées par la même question,10

nous avons décidé que la retranscription sera donnée en anglais le lendemain, une11

retranscription corrigée, et le français sera pour la suite, sachant que la Chambre12

insiste pour que les efforts nécessaires soient faits pour trouver solution à ces13

problèmes et pouvoir prendre les dispositions nécessaires.14

Le 21 avril 2016, pour le témoin P-0933, le Procureur a demandé le dépôt d'un15

document DRC-OTP-2692-0170. Il s'agit d'un article qui a été corédigé par le témoin16

le 22 avril, a fait savoir qu'il n'y avait pas d'opposition à ce que ce document soit17

versé, et après avoir considéré le contenu de ce document, nous acceptons ce18

document.19

S'agissant du témoin qui est appelé à témoigner aujourd'hui, nous rappelons que20

nous avions accepté des mesures de protection, à savoir distorsion à la fois du visage21

et de la voix et l'utilisation d'un pseudonyme.22

Nous avons également pris bonne note du temps revu et corrigé par le Procureur23

quant à l'interrogatoire principal de ce témoin qui a été évalué à 8 heures et24

correspond ainsi aux encouragements qui ont été faits par la Cour pour réduire le25

temps imparti. Et donc, je vous invite à nous tenir informés des progrès au fur et à26

mesure de l'évolution des choses. Et nous avons également pris bonne note du fait27

que peut-être il faudra deux heures supplémentaires pour un contre-interrogatoire,28
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on y reviendra, sachant que la Défense doit utiliser de manière très efficace le temps1

consacré au contre-interrogatoire.2

Alors, les heures ou l'horaire durant lequel nous allons siéger, nous allons nous en3

référer à la décision du 27 mai, à savoir que nous aurons des audiences de cinq4

heures par jour, avec deux heures l'après-midi, et donc, nous terminerons5

l'après-midi à 16 h 30.6

Ensuite, je constate que le représentant légal des anciens enfants soldats a demandé7

également à pouvoir interroger le témoin. Comme cela nous est habituel, nous y8

reviendrons après l'interrogatoire au principal par le Procureur. Et nous traiterons9

les demandes de documents à verser au dossier au fur et à mesure que ceux-ci se10

présentent.11

Et M. Laucci est présent ici pour assister le témoin pour toutes les questions qui12

pourraient entraîner une auto-incrimination. Il est là pour l'accompagner et lui13

expliquer ces questions-là.14

Le 2 juin, jeudi 2 juin, Me Laucci a saisi la Chambre en demandant des assurances à15

la lumière de la règle 74, de pouvoir assister le témoin pendant tout son témoignage16

et que ce témoignage soit intégralement fait à huis clos partiel.17

Le 3 juin, c'est vrai que cette demande était parvenue à la Chambre, et nous avons18

accepté ces garanties sachant que cela n'empêche que le témoin est tenu de dire la19

vérité pendant tout son témoignage.20

La Chambre constate également que nous ne pouvions pas envisager que le21

témoignage soit intégralement donné à huis clos partiel si nous pouvons offrir les22

assurances nécessaires de ne pas pouvoir reconnaître le témoin et que toutes les23

informations qui pourraient amener le témoin à s'auto-incriminer seront, elles, par24

contre, tenues confidentielles.25

Nous avons donc analysé cette demande que vous avez faite vendredi pour que tout26

cet interrogatoire soit fait à huis clos partiel. Si vous avez d'autres demandes à la27

lumière de la règle 74, n'oubliez pas que nous serons donc en audience publique, ce28
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n'est que pour les détails concrets que nous passerons à huis clos partiel.1

La Défense, vous avez des observations ?2

Me BOURGON (interprétation) : [09:46:55] Pas d'observation.3

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:47:01] Maître Laucci, nous4

avons reçu donc votre rapport et vos commentaires. Donc, si vous en avez besoin,5

nous passerons à huis clos partiel.6

Me LAUCCI : [09:47:12] Je n'ai rien à ajouter, Monsieur le Président.7

(Discussion entre les juges sur le siège)8

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:47:29] Voilà. A l'issue de cette9

brève délibération, la Chambre décide que nous offrons au témoin les garanties10

demandées. Comme je l'ai déjà dit, ces pratiques ne pourront que s'appliquer aux11

questions qui découlent de l'application de la règle 74. Donc, les questions qui12

indiqueraient cette auto-incrimination éventuelle, ce sera à huis clos partiel. La13

Chambre pense qu'il n'est pas nécessaire que l'intégralité de ce témoignage soit14

déposée en huis clos partiel, puisque nous avons donné les garanties de15

confidentialité nécessaires.16

Alors, à moins que d'autres parties ou participants souhaitent aborder des questions,17

je vous propose de passer à la déposition qui était prévue.18

Maître Bourgon ?19

Me BOURGON (interprétation) : [09:48:25] Très rapidement, avant que le témoin ne20

soit amené dans la salle d'audience, suivant justement les décisions qui ont été prises21

par la Chambre sur la conduite de la procédure, c'est vrai que les parties sont22

autorisées à utiliser des questions directives sur le fond, mais nous, nous n'avons pas23

l'intention d'utiliser des questions directrices, nous pensons qu'il y a beaucoup de24

questions qui découleront, et c'est vrai que nous allons devoir éclairer et expliquer25

toutes ces questions de fond.26

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:49:05] Très bien. Eh bien, je27

crois que nous pouvons l'accepter.28
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Greffier d'audience, est-ce que vous pouvez amener le témoin dans le prétoire.1

(Le témoin est introduit dans le prétoire)2

TÉMOIN : DRC-OTP-P-01903

(Le témoin s'exprimera en français)4

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:50:26] Bonjour, Monsieur le5

témoin.6

Au nom de la Chambre, j'aimerais vous souhaiter la bienvenue dans cette salle7

d'audience.8

LE TÉMOIN : [09:50:38] Bonjour, Monsieur le juge Président.9

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:50:42] Monsieur le témoin,10

vous êtes appelé à témoigner dans notre affaire c. Bosco Ntaganda de façon à aider la11

Chambre à la recherche de la vérité.12

Les juges vont vous poser des questions ainsi que le Procureur, et dans vos réponses,13

j'aimerais vous guider et vous inviter à faire les choses suivantes : d'abord, être très14

attentif, écouter les questions de façon à bien comprendre la question. Si vous ne15

comprenez pas la question, n'hésitez pas à demander que celle-ci vous soit répétée.16

Nous voulons que vous nous disiez la vérité, ce que vous avez vu, entendu ou perçu17

vous-même, si vous n'avez rien vu ou entendu vous-même, et si vous l'avez18

découvert autrement, vous devez nous expliquer comment vous l'avez découvert.19

Peut-être que tous les détails ne vous viennent pas en mémoire. C’est pas très20

important, c’est pas grave. Ce qui est important, c'est de nous dire ce dont vous vous21

souvenez. Donc, ne vous lancez pas dans des conjectures, dans des devinettes. Et si22

vous ne vous souvenez pas, dites-nous simplement « je ne sais pas », « je ne me23

souviens plus ».24

Est-ce que vous comprenez tout cela, Monsieur le témoin ?25

LE TÉMOIN : [09:52:07] Oui, je comprends, Monsieur le Président.26

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:52:09] Très bien.27

Monsieur le témoin, des mesures de protection ont été ordonnées de façon à28
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protéger votre identité, que celle-ci ne soit pas révélée au public. Je suis tout à fait1

conscient que c'est quelque chose qu'on vous a déjà expliqué. Ceci étant, j'aimerais2

vous rappeler que le public ne peut pas voir votre visage et que votre voix,3

également, est transformée de façon à ce que le public ne puisse pas vous4

reconnaître. Et donc, nous vous adresserons en prononçant « Monsieur le témoin »,5

et ainsi, ni votre nom, ni d'autres informations qui pourraient révéler qui vous êtes6

seront diffusées au public. Aussi, si vous devez décrire quelque chose qui pourrait7

révéler votre identité, c'est quelque chose que nous ferons à huis clos partiel, de8

façon à ce que personne en dehors de cette salle d'audience ne puisse entendre votre9

réponse.10

Est-ce que vous me comprenez, Monsieur le témoin ?11

LE TÉMOIN : [09:53:19] Oui, Monsieur le juge Président.12

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:53:24] Monsieur le témoin, il13

y a un juriste qui est là pour vous guider, vous donner des conseils juridiques,14

Me Laucci, quant au risque d'auto-incrimination. Vous l'avez déjà rencontré, il est ici15

présent dans ce prétoire. Si vous avez des préoccupations, des inquiétudes pendant16

votre déposition, il est là pour vous conseiller. Il pourra aussi interpeller la Chambre17

quant à ses préoccupations.18

Me Laucci a demandé qu'on vous offre toutes les garanties dans le chef de la19

Chambre, et nous avons décidé de vous offrir ces garanties. Il y aura peut-être des20

questions qui vous seront posées pour lesquelles, au moment de répondre, vous21

auriez la crainte de vous auto-incriminer parce qu'elles porteraient sur votre propre22

comportement. Dans ce cas-là, nous vous inviterons, nous vous demandons donc de23

répondre à la question, mais nous vous offrons la garantie selon laquelle cette24

réponse confidentielle restera confidentielle et ne sera révélée ni au public ni à25

quelque gouvernement que ce soit de quelque pays que ce soit. Et la Chambre vous26

garantit que ce que ce sont des informations qui ne seront jamais utilisées pour vous27

poursuivre devant la Cour pénale internationale pour autant que nous vous disiez la28
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vérité.1

Est-ce que vous comprenez cela, Monsieur le témoin ?2

LE TÉMOIN : [09:55:01] Je comprends, Monsieur le juge Président.3

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:55:04] Très bien.4

Monsieur le témoin, vous avez devant vous une petite fiche avec la déclaration5

solennelle. Je vous invite donc à faire cette déclaration solennelle de dire la vérité en6

lisant le texte que vous avez sous les yeux.7

LE TÉMOIN : [09:55:19] Je déclare solennellement que je dirai la vérité, toute la8

vérité et rien que la vérité.9

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:55:32] Très bien.10

Vous êtes maintenant sous serment. Sachez dès lors que faire un faux témoignage est11

une infraction, un délit dans notre juridiction. Est-ce que vous comprenez cela ?12

LE TÉMOIN : [09:55:51] Je comprends, Monsieur le juge Président.13

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:55:55] Très bien.14

Alors, quelques questions pratiques que vous devez garder à l'esprit.15

Il est important de parler dans le micro, de vous exprimer clairement et relativement16

lentement, comme je le fais moi, maintenant. Et ne commencez à répondre à une17

question que quand la personne qui vous la pose a vraiment terminé. Et, en fait, je18

vous invite à compter jusqu'à trois à la fin de la question avant de commencer la19

réponse. Cette petite interruption est essentielle pour pouvoir bien enregistrer,20

entendre ce que vous dites.21

Et si vous avez des questions pendant votre témoignage, si vous avez besoin d'une22

interruption pendant votre déposition, n'hésitez pas à nous le dire, vous levez la23

main et nous vous donnerons l'occasion de parler spontanément.24

Est-ce que vous avez compris tout cela, Monsieur le témoin ?25

LE TÉMOIN : [09:56:59] Oui, j'ai compris, Monsieur le juge Président.26

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:57:02] Très bien.27

Alors, nous pouvons commencer avec votre déposition.28
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Monsieur le Procureur, je vous cède la parole.1

M. IVERSON (interprétation) : [09:57:16] Merci, Monsieur le Président.2

QUESTIONS DU PROCUREUR3

PAR M. IVERSON (interprétation) :4

Q. [09:57:30] Bonjour, Monsieur. Je suis Eric Iverson, je travaille au Bureau du5

Procureur. Nous nous sommes déjà rencontrés, je voulais simplement me présenter.6

Comment allez-vous ce matin, Monsieur le témoin ?7

R. [09:57:36] Je vais bien, Monsieur le Procureur.8

Q. [09:57:40] Je voudrais simplement insister sur quelque chose que le juge Président9

vient de nous expliquer et dire, parce qu'à la fois les témoins et les conseils ont10

tendance à l'oublier, c'est de bien veiller à faire cette pause entre la question et la11

réponse. Il faut permettre à l'interprétation d'aller jusqu'au bout de la phrase avant12

de commencer la réponse.13

Est-ce que vous êtes d'accord avec cela, Monsieur le témoin ?14

R. [09:58:08] Je suis d'accord, Monsieur le Procureur.15

Q. [09:58:13] Alors, je vais vous poser, pour commencer, quelques questions de fond,16

de décor, de façon à ce que le juge Président, mais les juges aussi, puissent mieux17

vous connaître et évaluer d'où vous venez. Mais comme cela porte sur votre identité,18

je demande de passer à huis clos partiel.19

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [09:58:44] Très bien.20

Monsieur le greffier d'audience... Madame, pouvons-nous passer à huis clos partiel.21

(Passage en audience à huis clos partiel à 9 h 58)22

(Expurgé)23

(Expurgé)24

(Expurgé)25

(Expurgé)26

(Expurgé)27

(Expurgé)28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

(Expurgé)3

(Expurgé)4

(Expurgé)5

(Expurgé)6

(Expurgé)7

(Expurgé)8

(Expurgé)9

(Expurgé)10

(Expurgé)11

(Expurgé)12

(Passage en audience publique à 10 h 23)13

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [10:23:37] Nous sommes à nouveau en14

audience publique, Monsieur le Président.15

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [10:23:41] Monsieur le témoin, je16

vous renouvelle mes excuses pour vous avoir interrompu. Vous pouvez maintenant17

poursuivre en continuant la réponse à la question qui vous était posée et qui portait18

sur les forces Chui Mobile. Je crois que lorsque je vous ai interrompu, vous étiez en19

train de parler du recrutement de certaines forces au sein du groupe.20

Veuillez poursuivre, Monsieur le témoin, je vous prie.21

R. [10:24:12] Merci beaucoup.22

Donc, Monsieur le Procureur, je vous disais que quand il y avait conflit entre Wamba23

Dia Wamba et Mbusa et Tibasima, et Tibasima, en 1999/2000, ils avaient déjà formé24

quelques jeunes au niveau des camps de Rwampara, ils étaient déjà... ils avaient déjà25

fini la formation et ils travaillaient avec les bataillons de M. Léopold. Et il y avait26

aussi un autre groupe que je voulais souligner qui sont arrivés quand Mme Adèle27

Lotsove était gouverneur. Et ce groupe, il s'agissait du groupe de monsieur... de28
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commandant Mahinga, du commandant Bosco Ntaganda, du commandant1

Mukalay, du commandant Mugabo, et du commandant Zaïrois, ces groupes qui sont2

venus de Kampala quand Mme Adèle Lotsove était gouverneur. Et quand M. Wamba3

Dia Wamba est arrivé, ces groupes étaient toujours à Bunia, c'est à ce moment-là4

quand il y avait conflit, et ces groupes étaient dans les camps du nord, c'est-à-dire5

derrière M. Nyamwisi et Tibasima, et ces groupes étaient dirigés par le commandant6

Mahinga. Alors, le commandant Mahinga a eu des instructions de la part du7

M. Tibasima et de M. Mbusa, de puisse prendre des jeunes formés au camp de8

Rwampara et avec ces gens pour qu'ils entrent en brousse recruter et après avoir9

recruté, ils sauront qu'est-ce qu'ils vont faire après, après avoir recruté les jeunes en10

brousse pour contrecarrer le mouvement de M. Wamba Dia Wamba.11

C'est à ce moment-là que les jeunes qui étaient formés au camp de Rwampara, le12

groupe de M. Mahinga, que lui-même n'est pas entré, il est entré juste quelques jours13

après il est rentré en ville, et qu'il a laissé M. Bosco Ntaganda avec M. Mugabo,14

M. Zaïrois, et M. MUKALAY, ils sont entrés avec les jeunes qui étaient formés à15

Rwampara, en brousse. Quelle brousse ? C'était la brousse dans le territoire d'Irumu,16

vers le sud du district de l'Ituri. Ça, c'est en 2000, quand Wamba était encore là. Il y17

avait déjà conflit ouvert entre le camp de Wamba et le camp de Tibasima et Mbusa.18

Et les jeunes qui étaient entrés en brousse étaient commandés par M. Bosco19

Ntaganda. Et c'est à ce moment-là que le chef Kahwa, avec M. Bosco Ntaganda, ils20

ont surnommé ce groupe Chui Mobile Force. Et ce groupe a commencé en brousse,21

comme je vous ai dit, en territoire d'Irumu, plus précisément dans la collectivité de22

Bas-Uele (phon.), dans la collectivité d'Andisoma (phon.), dans les collectivités de23

Bahema d'Irumu. C'est là où les Chui Mobile ont opéré à ce moment-là quand ils sont24

entrés en brousse. Et là, ils ont commencé le recrutement et le recrutement se faisait25

par force. D'abord, en deux temps, c'est-à-dire il y avait la sensibilisation de26

M. Tibasima qui est originaire de l'Ituri, il a sensibilisé tous les parents, les notables,27

que tous les parents doivent donner des enfants pour l'armée et pour sauver le28
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district. C'est ce qu'il a dit aux parents. Mais les Chui Mobile dirigées par M. Bosco1

Ntaganda et d'autres commandants, quand ils sont arrivés sur terrain, bien sûr, les2

parents, plupart n'ont pas respecté ce mot d'ordre de M. Tibasima de donner les3

enfants. Alors, ils ont commencé de prendre les enfants par force.4

Donc, quand ils sont arrivés dans les collectivités citées, ils ont commencé à prendre5

les enfants par force, les Chui Mobile. Donc, voilà un peu, vous venez de me poser la6

question sur Chui Mobile, d'abord, pour ne pas trop aller à la besogne, vous m'avez7

posé plus la question sur comment a été créé Chui Mobile. Donc, je peux pas8

continuer trop sur l'historique, je voulais juste m'arrêter sur Chui Mobile, comme9

vous venez de me poser la question, Monsieur le Procureur.10

Q. [10:30:18] Oui, en fait, vous avez épuisé de nombreuses questions que j'avais11

encore à vous poser. Je vais vous en poser une nouvelle. Savez-vous quelle était la12

taille de cette Chui Mobile Force ?13

R. [10:30:36] Monsieur le Procureur, « par la taille », vous voulez parler... je ne14

comprends pas bien, « la taille » ? Si vous pouvez plus expliciter.15

Q. [10:30:53] Je voulais savoir combien de membres cette milice comptait, à peu près,16

combien de personnes est-ce qu'il y avait dans cette Chui Mobile Force, si vous le17

savez ?18

R. [10:31:08] Bon, euh... oui, je le sais. Je peux parler d'une compagnie de19

150 personnes, ça a commencé par une compagnie de 150 personnes. Pourquoi je20

donne ce chiffre ? Parce que les enfants qui étaient formés au camp de Rwampara et21

qui avaient fini la formation, ils étaient à peu près 130, mais quelque vingtaines, c'est22

le groupe... le petit groupe de M. Bosco Ntaganda, et quelques courageux qui n'ont23

pas fait leur service militaire et qui ont quitté la ville de Bunia, qui ont rejoint aussi le24

Chui Mobile. Voilà un peu, Monsieur le Procureur. Donc, ils étaient à peu près 150.25

Q. [10:32:07] Et savez-vous si ces membres appartenaient de manière prédominante26

à une ethnie et, si oui, quelle était cette ethnie ?27

R. [10:32:20] Oui, les membres étaient presque dominés par l'ethnie hema, parce que28
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je vous ai dit ici, le Chui Mobile a œuvré dans trois collectivités, la collectivité1

d'Andisoma (phon.), c'est purement bira, mais occupé par le... le... le... les pasteurs,2

les peuples pasteur qui sont les Hema, et la collectivité de Bas-Uele (phon.) et d'autres3

collectivités de Bahema-Sud, et Irumu. Ces collectivités étaient utilisées toujours par4

le peuple nomade. Donc, le recrutement de Chui Mobile étaient bien définies, c'est5

M. Tibasima qui a initié ces recrutements, et M. Tibasima, il est d'origine hema, et il a6

bien spécifié que les parents qui étaient consultés par lui-même étaient les7

parents hema seulement. Et quand les Chui Mobile étaient sur terrain pour recruter8

par force les enfants, même les enfants, je souligne, et les jeunes qui ne voulaient pas9

venir par leur gré, alors ils les recrutaient par force, et c'étaient des Hema, c'était10

dominé par les Hema, les Chui Mobile. Et, bien, sûr, il y avait quelques tribus, mais11

étaient dominés comme vous venez de poser la question, étaient plus dominées par12

les Hema.13

Q. [10:34:03] Et ces enfants, quel âge avaient-ils, ces enfants qui étaient membres des14

Chui Mobile Force ? Est-ce que vous le savez ?15

R. [10:34:16] Oui, je le sais, Monsieur le Procureur, et je les ai vus en mes propres16

yeux. Quand ils sont rentrés de la brousse, et les Chui Mobile avaient plus de petits17

enfants, donc des enfants de l'âge qui nage entre 11 à 14 ans, et 15 ans, il y en avait,18

et quelques 16 ans, il y en avait. Mais le plus, c'était 14/15 ans. Mais ça commençait19

dès 11 ans. Je les ai vus moi-même quand ils sont revenus après la brousse sur20

l'initiative de UPDF, sur place, à Bunia.21

Q. [10:35:10] Une dernière question, et puis je demanderais à ce que l'on repasse à22

huis clos partiel pour les suivantes.23

Est-ce que vous savez si, outre Tibasima, il y avait d'autres personnes qui étaient24

impliquées dans le recrutement de ces Chui Mobile Force ?25

R. [10:35:32] Comme Congolais et Iturien, je connais seulement Tibasima, mais il y26

avait aussi les Ougandais qui étaient pour ces recrutements de Chui Mobile. Donc, je27

connais seulement Tibasima qui poussait fort sous la bénédiction de quelques28
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officiers ougandais.1

Q. [10:36:09] Une dernière question avant le huis clos partiel. Vous avez déclaré que2

Bosco Ntaganda commandait les jeunes ; savez-vous quel était exactement son rôle3

en tant que commandant au sein de ces Chui Mobile Force ?4

R. [10:36:30] Comme je vous ai dit bien avant, le groupe de M. Bosco Ntaganda, ils5

étaient commandés par M. Mahinga. Mais quand ils sont entrés en brousse, c'est6

M. Bosco Ntaganda qui a pris le commandement de Chui Mobile, jusqu'à ce qu'ils ont7

quitté la brousse, c'était toujours lui qui était à la tête des Chui Mobile Force.8

M. IVERSON (interprétation) : [10:37:05] Monsieur le Président, j'aimerais que nous9

repassions à huis clos partiel, s'il vous plaît.10

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [10:37:09] Très bien.11

Madame le greffier d'audience, pouvons-nous repasser à huis clos partiel, s'il vous12

plaît.13

(Passage en audience à huis clos partiel à 10 h 37)14
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(Passage en audience publique à 10 h 53)27

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [10:53:36] Nous sommes en audience publique.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [10:53:38] Monsieur Iverson, vous1

pouvez poursuivre.2

M. IVERSON (interprétation) : [10:53:41]3

Q. [10:53:42] Monsieur, j'aimerais que vous nous expliquiez la genèse de l'UPC.4

Comment est-ce que l'UPC a été créée ?5

R. [10:54:04] Merci beaucoup, Monsieur le Procureur. Comme je vous ai dit qu'il y6

avait déjà quelques… têtes étaient déjà à Kampala, quand les enfants étaient séparés7

des adultes, les enfants sont rentrés dans leurs familles respectives et d'autres sont8

restés à Kampala et le gouvernement ougandais a initié une formation de9

commandant de bataillon, qu'on appelle OBC. Et les adultes, les grands10

commandants qui étaient dans Chui Mobile Force, ils sont allés pour cette formation11

de commandant de bataillon, qui était dans un district de l'Ouganda qu'on appelle12

Jinja.13

Et les civils, comme le porte-parole Thomas Lubanga, et les autres sont restés sur14

place à Kampala. Et au même moment, quand l'Ouganda a vu que ça ne va pas dans15

le district de l'Ituri, il y a un autre leader qui s'est présenté immédiatement à16

Kampala, et ce leader, c'était en remplacement de Wamba dia Wamba, c'était17

Jean-Pierre Bemba. Jean-Pierre Bemba est arrivé à Kampala pour convaincre les18

Ougandais qu'il peut faire mieux et qu'il peut diriger le district de l'Ituri et quelques19

districts qui étaient gérés par l'armée ougandaise. C'est ainsi qu'on a donné le district20

de l'Ituri à Kampala, sous la responsabilité de M. Jean-Pierre Bemba.21

Alors, on a interpellé, comme d'habitude, M. Wamba dia Wamba, comme on avait22

fait aussi à Mme Adèle. On l'a aussi interpellé pour ne plus rentrer à Bunia. Et23

M. Jean-Pierre Bemba est arrivé à Bunia en 2001. M. Jean-Pierre Bemba a formé son24

gouvernement en nommant M. Thomas Lubanga comme ministre des Sports, et25

M. Thomas Lubanga était à Kampala. Et M. Thomas Lubanga n'a pas accepté ce26

poste. Alors, M. Jean-Pierre Bemba a continué à diriger le district de l'Ituri, une27

partie de Nord-Kivu, le district du Haut-Uélé, du Bas-Uélé et l'Équateur.28
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Quelque temps après, quelques mois seulement, M. Mbusa Nyamwisi et Tibasima1

sont rentrés en Ouganda, pour convaincre les mêmes Ougandais qu'ils peuvent2

diriger mieux que M. Jean-Pierre Bemba. Cette fois-ci, on n'a pas interpellé3

M. Jean-Pierre Bemba qui avait mis son quartier général à Beni, mais ils ont plus4

utilisé la force. Donc, l'Ouganda a donné la force à M. Mbusa Nyamwisi qui était en5

exil, qui était nommé aussi comme président de l'assemblée par Jean-Pierre Bemba6

qui avait refusé, qui était en Afrique du Sud en exil, et qui est arrivé à Kampala, qui7

s'est rencontré avec un groupe de l'Ituri qui était à Kampala, entre autres M. Thomas8

Lubanga, pour leur montrer qu'ils peuvent créer quelque chose afin de9

chasser M. Jean-Pierre Bemba.10

C'est ainsi que le général Salim Saleh a donné la force à M. Mbusa Nyamwisi, la11

force ougandaise bien sûr, pour aller chasser M. Mbusa... Jean-Pierre Bemba de force12

à Beni, chose qui a été faite. On a chassé M. Jean-Pierre Bemba à Beni et13

M. Jean-Pierre Bemba a quitté Beni. Donc le Nord-Kivu, une partie… le grand nord,14

c'est-à-dire une partie du Nord-Kivu et le district de l'Ituri est resté sous Mbusa15

Nyamwisi.16

Et Mbusa Nyamwisi a pris tous les gens qui étaient à Kampala, il les a amenés à17

Beni, entre autres, M. Thomas Lubanga et quelques autres politiciens qui étaient à18

Kampala et quelques parents qui se disaient parents des enfants.19

Arrivé à Beni, M. Mbusa Nyamwisi a fait sortir le gouvernement, donc le ministre, et20

lui-même était le président, et il a nommé Thomas Lubanga comme le ministre21

adjoint de la Défense. Et lui-même, en tant que président, il a pris la direction du22

ministre de la Défense, au même moment président, au même moment ministre de23

la Défense et secondé par Thomas Lubanga. Et il a nommé M. Tibasima comme son24

vice-président.25

Cela n'a pas plu Thomas Lubanga, à Beni sur place, mais il a accepté ce poste.26

Quelques mois après la nomination, il devait y avoir la mise en place des militaires27

sur le territoire occupé par Mbusa Nyamwisi. Alors, la nomination a commencé.28
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Q. [11:00:34] Je suis désolé de vous interrompre, Monsieur, mais il est l'heure de faire1

notre pause habituelle.2

M. IVERSON (interprétation) : [11:00:45] Monsieur le Président, je suggère que nous3

fassions la pause, et je reprendrai mes questions après la pause.4

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [11:00:54] Oui, effectivement,5

vous avez raison. Nous allons faire une pause de 30 minutes. Nous allons reprendre6

à 11 h 30.7

Mme L'HUISSIER : [11:01:04] Veuillez vous lever.8

(L'audience est suspendue à 11 h 01)9

(L'audience est reprise en public à 11 h 31)10

Mme L'HUISSIER : [11:31:11] Veuillez vous lever.11

Veuillez vous asseoir.12

(Le témoin est présent dans le prétoire)13

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [11:31:33] Très bien. Nous allons14

poursuivre la déposition de notre témoin qui est interrogé par le Procureur.15

Monsieur le Procureur, pouvez-vous nous dire où nous en sommes par rapport à16

l'audience publique ou le huis clos partiel ?17

M. IVERSON (interprétation) : [11:31:56] Je demanderais que nous poursuivions18

pour l'heure en audience publique, je vais continuer à poser des questions d'ordre19

général, et je vous demanderai une audience à huis clos partiel par la suite.20

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [11:32:10] Très bien. Poursuivez.21

M. IVERSON (interprétation) : [11:32:13]22

Q. [11:32:20] Bonjour, bon retour, Monsieur le témoin. Juste quand nous avons23

interrompu une question sur la création de l'UPC, et dans votre réponse vous nous24

aviez dit que Thomas Lubanga avait été désigné ou nommé ministre de la Défense25

adjoint, ce qu'il n’aimait pas, mais avait quand même accepté le poste. Pouvez-vous26

expliquer à la Chambre quand, environ, cela s'est-il passé ?27

R. [11:32:52] O.K. Merci, Monsieur le Procureur. C'est là où effectivement, je m'étais28
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arrêté et ça s'était passé à Beni, quand M. Mbusa Nyamwisi… quand M. Jean-Pierre1

Bemba a quitté, comme je vous ai expliqué, M. Mbusa Nyamwisi a formé le2

gouvernement. Il a nommé M. Thomas Lubanga vice-ministre de la Défense. Il a3

accepté, mais il n'a pas été tout à fait chaud, alors il est arrivé qu'il faut une mise en4

place de l'état-major de l'armée du RCD/K-ML de Mbusa Nyamwisi.5

Alors, Mbusa Nyamwisi, en tant que ministre de la Défense, il a fait une mise en6

place de toutes les contrées là où il contrôlait. Donc, M. Mbusa Nyamwisi a fait la7

mise en place des militaires sous la bénédiction des grands commandants, donc de8

son chef d'état-major général et le reste de l'état-major. Il a fait sortir une liste de9

mise en place là où il a nommé dans tous les territoires… dans tous les territoires, il a10

nommé des commandants. Et Thomas Lubanga n'était pas d'accord de cette mise en11

place de M. Mbusa Nyamwisi en tant que ministre de la Défense. À son tour, il a12

demandé l'autorisation à M. le président, donc Mbusa Nyamwisi, s'il peut regagner13

le district de l'Ituri. Alors, Mbusa Nyamwisi l'a autorisé pour regagner l'Ituri. Et14

Thomas Lubanga, à son tour, il a fait une autre mise en place parallèle que le15

président a fait. Alors, sa mise en place, il a nommé des commandants et Mbusa a16

nommé aussi des commandants, alors il y avait incompatibilité de commandants.17

Donc, l'entente, il n'y avait pas d'entente entre M. Mbusa Nyamwisi et Thomas18

Lubanga, son vice-ministre de la Défense.19

Alors, le problème a commencé. Quand le problème a commencé en Ituri sur la mise20

en place, Thomas Lubanga était soutenu par une partie encore des militaires21

ougandais du commandant secteur qui était sur place à Bunia.22

Et M. Mbusa Nyamwisi était soutenu aussi par une partie des militaires ougandais23

qui étaient sur place à Beni et à Kampala. Alors, la mise en place de Thomas24

Lubanga a pris place, il a envoyé des militaires... des commandants dans des postes.25

Votre question, Monsieur le Procureur, était sur l’UPC. Là, l’UPC n'était pas encore26

créée. Je parle toujours quand l’UPC n'est pas encore créée et, ça, c'était vers la fin de27

2011, début 2002 (phon.). Là, l’UPC n'était pas encore créée.28
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Alors, Mbusa Nyamwisi aussi a fait sa mise en place et il a envoyé d'autres1

commandants, mais il a eu peur d'envoyer les commandants qu'il a nommés...2

R. [11:36:47] Je suis désolé de vous interrompre. Je voudrais préciser quelque chose.3

Quand je lis votre témoignage en anglais, je parle donc toujours quand l’UPC n'a pas4

encore été créée, et ça, c'était vers la fin 2011 ; est-ce que vous pouvez préciser5

exactement quand cela s'est passé ?6

R. [11:37:11] Monsieur le Procureur, je peux pas me rappeler, tout de suite, là, de la7

date exacte, mais c'est à peu près la fin 2001-2002, début 2002, mais je ne peux pas me8

souvenir de la date exacte ou de l'année exacte.9

Q. [11:37:43] C'est bien. Je ne vais pas vous demander quelque chose que vous ne10

pouvez pas affirmer. Je voulais simplement avoir... en fait, une période11

approximative, de façon à bien comprendre votre témoignage. Donc, vous venez12

nous décrire comment les choses ont commencé et abouti à la création de l'UPC,13

mais comment l’UPC a-t-elle été créée ?14

R. [11:38:11] Oui, Monsieur le Procureur, j'arrive à cette question. C'est juste15

l'élément que je voulais donner va me faire entrer très bien pour répondre à votre16

question, raison pour laquelle je voulais juste commencer... je voulais juste vous...17

vous expliquer que, quand il y avait conflit, maintenant, entre Mbusa Nyamwisi et18

Thomas Lubanga et c'est à ce moment-là que l’UPC, maintenant, vient... va être19

créée. Donc, je suis juste au début de 2002, quand l’UPC n'est pas encore créée.20

Alors, je voulais juste, pour ne pas sauter cette étape, je voulais juste vous expliquer21

comment l’UPC a été créée, quel a été le mobile qui a fait que l’UPC soit créée. Donc,22

raison pour laquelle je voulais juste vous expliquer cette période-là et le conflit qui23

a… qui a été entre Thomas Lubanga et Mbusa Nyamwisi qui a fait que l’UPC soit24

créée.25

Donc, Monsieur le Procureur, je voulais juste, si m'autorisez, d'expliquer juste avant26

la création de l'UPC, au lieu de juste vous expliquer comment l’UPC a été créée. Je ne27

sais pas si vous m'autorisez.28
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Q. [11:39:40] Oui, je vais vous le demander de le faire, tout en gardant le temps qui1

passe à l'esprit, parce que je voudrais arriver au bout de votre témoignage demain. Il2

y a quand même plusieurs sujets que nous devons aborder ; donc essayez d'être le3

plus concis possible. Mais c'est vrai que ce serait précieux que vous puissiez4

expliquer tous ces détails à la Chambre et ce qui a abouti, finalement, à la création de5

l'UPC.6

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [11:40:11] Je confirme que, de7

notre côté aussi, c'est très intéressant d'entendre tout ça, mais que ça doit être8

expliqué de manière assez concise.9

R. [11:40:26] Merci beaucoup, Monsieur le juge Président.10

Comme je vous ai dit, le conflit a commencé quand les deux mises en place « est »11

sortie de Thomas Lubanga en tant que vice-ministre de la Défense et de Mbusa12

Nyamwisi. Et Thomas Lubanga était déjà en Ituri. Et Mbusa Nyamwisi quand il a vu13

Thomas Lubanga a fait sortir la mise en place et Mbusa Nyamwisi a nommé un14

gouverneur militaire pour contrer ce que Lubanga a fait, alors il a nommé un15

militaire en la personne du colonel Molondo, à l'époque, qui est général16

actuellement, gouverneur de l'Ituri, et il a nommé un commandant qu'on appelle17

Claude comme un commandant opération. Donc, militairement, il était secondé, le18

gouverneur, par le commandant Claude.19

Alors, M. Molondo est arrivé à Bunia pour contrer la mise en place de Thomas20

Lubanga, comme Thomas Lubanga ne voulait pas de la mise en place de son21

président. C'est ainsi que le gouverneur Molondo implante son état-major opération22

à Bunia dans le district de l'Ituri et, là, c'était début 2002.23

Quand M. Lubanga a vu le gouverneur est arrivé, M. Lubanga, avec le groupe...24

N'oubliez pas que les Chui Mobile, ils étaient déjà à Bunia… ils étaient... le grand25

commandant était à Bunia, quelques commandants n'étaient pas restés à Kampala,26

ils sont rentrés à Bunia. Commandant Bosco Ntaganda était là. Il y avait d'autres27

commandants, comme Tchaligonza, commandant Bagonza, commandant Kasangaki28
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et commandant Kisembo et plusieurs commandants étaient sur place à Bunia.1

Alors, Thomas Lubanga a pris sa résidence dans une maison de la mission2

catholique, on appelle ça… « coopérative », à Bunia. Et à quelque 20 mètres de chez3

lui étaient habités tout le commandant. C'est-à-dire Bosco Ntaganda qui était là. Il y4

avait le commandant… Tchaligonza était là, commandant Kasangaki était là. Et5

Kisembo habitait aussi à quelque… pas sur place, mais il habitait aussi quelque part6

à côté de Thomas Lubanga. Tous étaient là juste en rayon de 50 mètres. Alors, ils ne7

voulaient pas du gouverneur Molondo que le président Mbusa Nyamwisi a nommé8

comme gouverneur et commandant opération. C'est ainsi que le conflit a commencé9

entre deux camps. Donc le camp de Thomas Lubanga avec le commandant et, là,10

Thomas Lubanga était devenu supérieur, pas porte-parole comme je vous avais11

expliqué en temps de Mobile Chui… Chui Mobile. Comme il était officiellement12

ministre de la Défense, tout le monde le respectait en tant que ministre de la Défense.13

Alors… et tous les commandants étaient réunis ensemble. Alors, il y avait une14

tension à Bunia. Le camp de Molondo avec ses militaires et le camp de Thomas15

Lubanga avec ses commandants qui avaient... qu'il les avait tous affectés, mais il les16

avait appelés tous parce qu'il y a quelque chose qui ne va pas avec l'arrivée de17

Molondo.18

C'est ainsi qu'il y avait conflit entre les deux camps. Les Ougandais étaient présents à19

l'aéroport, le commandant secteur était présent. Alors, il y avait une tension forte au20

niveau de Bunia, jusqu'à ce qu'un des commandants de Mbusa Nyamwisi qui est21

passé dans le camp à quelque cinq mètres de là où habitaient Bosco Ntaganda et tous22

les autres commandants, quand il est passé, pour provoquer bien sûr, alors on l'avait23

tiré dessus et le commandant Claude est mort sur-le-champ. Et quand il est mort24

sur-le-champ, il y avait une tension forte entre les deux camps sur la mort de ce25

commandant. Alors, les Ougandais, ils ont vu qu'il peut y avoir quelque chose de26

mal dans le district de l'Ituri. Il a interpellé Thomas Lubanga avec les notables et27

quelques membres au niveau de Kampala, après la mort de ce commandant de28
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Mbusa Nyamwisi.1

Comme il y avait tension, il y avait même affrontement le même jour, le soir. Quand2

le commandant est mort, il y avait vraiment l'affrontement entre les deux camps.3

Alors, quand on les a interpellés donc, le gouvernement ougandais a interpellé4

Thomas Lubanga avec ses commandants et avec les notables de l'Ituri, Thomas5

Lubanga a quitté Bunia, juste... je peux dire début 2002, il est allé à Kampala avec les6

autres membres de son gouvernement. Donc, quelques membres de pas de son7

gouvernement et le gouvernement de Mbusa qui avaient refusé aussi de se rallier à8

Mbusa. Là, il n'avait pas de gouvernement. Donc, ses amis, ses groupes, tous sont9

partis à Kampala.10

Et, à Kampala, on les avait tous mis... mis dans un hôtel, mais Kampala avait déjà la11

connexion avec le gouvernement central de Kinshasa. Alors, le gouvernement12

central de Kinshasa collaborait avec le gouvernement ougandais pour qu'il puisse13

livrer le groupe de Thomas Lubanga avec son groupe pour qu'on les amène à14

Kinshasa, parce que c'est eux qui veulent créer le trouble dans le district de l'Ituri.15

C'est ainsi que Thomas Lubanga a voyagé avec les membres... donc ses entourages et16

quelques membres de son équipe jusqu'à Kampala. On les avait logés dans un hôtel17

qu'on appelle le Regency Hotel et c'est à cet hôtel-là, après deux jours, on a encerclé18

l'hôtel pour prendre tous les membres de Thomas Lubanga qui étaient dans cet19

hôtel. Et on les a amenés à l'aéroport d'Entebbe et on les a mis dans l'avion et les a20

amenés à Kinshasa. Alors, quand on les a amenés à Kinshasa, Thomas Lubanga est21

resté à Kinshasa.22

Les commandants qui n'étaient pas à Kampala, ils sont restés à Bunia. Et les23

commandants qui étaient restés à Bunia, je cite, Bosco Ntaganda, Kisembo,24

Kasangaki, c'est les trois commandants qui étaient presque en tête qui étaient restés à25

Bunia. Tandis que les commandants Tchaligonza et Bagonza étaient restés à26

Kampala. Mais après, ils ont regagné aussi Bunia.27

Et, à ce moment-là, Thomas Lubanga est à Kinshasa avec quelques notabilités et28
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quelques membres de son équipe à Kinshasa.1

À Bunia, la situation reste tendue. Kisembo était à Bunia, Bosco Ntaganda était à2

Bunia, et tous les commandants dont je viens de citer leurs noms étaient à Bunia.3

Alors, Bunia n'était pas un lieu stratégique pour ces commandants-là, donc les4

pro-Thomas Lubanga. C'est ainsi que chef Kahwa a proposé s'ils ne peuvent pas5

donner sa collectivité, qui est le chef-lieu Mandro, pour que cette équipe puisse aller6

et voir comment s'organiser au niveau de Mandro pour essayer de contrecarrer le7

mouvement de Mbusa Nyamwisi avec le commandant Molondo en tête.8

C'est ainsi que Bosco Ntaganda… Kisembo est resté en ville et Bosco Ntaganda, avec9

quelques commandants, sont allés à Mandro installer maintenant quelque chose10

comme état-major pour voir comment ils peuvent maintenant contrecarrer le11

mouvement de M. Molondo, qui voulait maintenant finir avec l’UPC. Et surtout,12

quand ils ont appris que Thomas Lubanga est arrêté à Kinshasa.13

Alors, Mandro commence par chef Kahwa qui était là et Bosco Ntaganda a14

commencé. Là, c'était vers... j’ai pas la date exacte, mais c'est toujours en 2002, mais15

avant août.16

Alors, Bosco Ntaganda est allé à Mandro, il s'est organisé avec quelques17

commandants et il a commencé les recrutements. Ça, Thomas Lubanga est encore à18

Kinshasa et l'UPC n'est pas encore créée. Alors, Bosco Ntaganda a commencé le19

recrutement dans des écoles. Il prenait des enfants dans des écoles primaires. Je parle20

d'enfants parce que l'école primaire...21

M. IVERSON (interprétation) :22

Q. [11:50:43] Monsieur le témoin, encore une fois, je suis désolé de vous interrompre23

mais, en fait, c'est par excellence ce que je voulais dire quand je vous invitais à être24

concis, c'est qu'on est en train... vous avez abordé, plutôt, ici quelque chose qui est25

un peu en dehors du cadre de la création pure de l'UPC. Donc, je vous propose que26

je vous pose des questions directes et vous me répondez de manière très concise, et27

alors, on peut progresser. Donc, je vais vous poser ces questions.28
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Est-ce que le nom de Ntumba Luaba vous dit quelque chose ?1

R. [11:51:21] Oui, le nom de Ntumba Luaba me dit quelque chose. Il est… il fut2

ministre des droits humains et envoyé spécial du président Joseph Kabila pour3

négocier avec le groupe de miliciens qui occupait l'Ituri. Voilà, ça me dit quelque4

chose et, surtout, ça me rappelle Mandro toujours, là où je suis, là où je vous ai5

expliqué. Ça me rappelle Mandro. Donc, Thomas… Ntumba Luaba, il est arrivé à6

Bunia avec Thomas Lubanga de Kinshasa, donc ça me rappelle quelque chose. Si je7

réponds à votre question avec précision, ça me rappelle quelque chose.8

Q. [11:52:10] Et quel était le lien, s'il y en avait un, bien sûr, entre Ntumba Luaba et9

l'UPC ?10

R. [11:52:19] Je peux dire l'arrivée de Ntumba Luaba coïncide avec la création de11

l'UPC. Voilà. Donc, Ntumba Luaba est arrivé avec Thomas Lubanga de Kinshasa et12

c'est l'arrivée de Thomas Lubanga de Kinshasa, ça, c'est fin 2000... fin août 2002 que13

l’UPC a été créée. Donc Ntumba Luaba coïncide avec la création de l'UPC, son14

arrivée à Mandro. Voilà.15

Q. [11:53:00] Dans vos réponses précédentes, vous nous avez parlé d'une personne16

du nom de Kiza. Pouvez-vous expliquer à la Chambre qui était Kiza et ce qui lui est17

arrivé ?18

R. [11:53:19] Le commandant Kiza Claude, il est... il fut... il fut commandant de19

Mbusa Nyamwisi, commandant bataillon. Et je vous ai dit ici quand Mbusa20

Nyamwisi a envoyé Lompondo à Bunia comme gouverneur Molondo, alors il l'a21

envoyé avec un commandant opération, qui est Kiza. Donc, c'est ce Kiza-là qui a été22

assassiné à quelque cinq mètres de la résidence de tous les commandants de Thomas23

Lubanga qui étaient ensemble, non loin de sa résidence. Donc, c'est lui le24

commandant opération de Mbusa Nyamwisi de RCD/K-ML. Voilà un peu sur25

Claude.26

M. IVERSON (interprétation) : [11:54:21] Monsieur le Président, pouvons-nous27

passer à huis clos partiel ?28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [11:54:27] Très bien.1

Passons à huis clos partiel, je vous prie.2

(Passage en audience à huis clos partiel à 11 h 54)3
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(Passage en audience publique à 12 h 14)16

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [12:14:29] Nous sommes à nouveau en17

audience publique, Monsieur le Président.18

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:14:35] Je vous remercie,19

Madame la greffière.20

C'est à vous, Monsieur Iverson.21

M. IVERSON (interprétation) : [12:14:41]22

Q. [12:14:41] Monsieur le témoin, pourrais-je vous demander d'expliquer aux juges23

de la Chambre comment vous avez eu connaissance, comment vous avez fait24

connaissance de l'accusé dans la présente affaire ? Je parle de Bosco Ntaganda.25

R. [12:15:01] Merci beaucoup, Monsieur le Procureur. Je vais retourner un peu en26

arrière, si vous me permettez, parce que vous me posez la question comment j'ai fait27

connaissance de M. Bosco Ntaganda. Alors, si vous me permettez de reculer en28
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arrière encore pour expliquer comment je l'ai connu. Je ne sais pas si vous me1

permettez.2

Q. [12:15:29] Je vous en prie mais, encore une fois, je vous invite à être concis. Merci,3

Monsieur.4

R. [12:15:34] O.K. Je serai juste concis, comme vous venez de faire la remarque.5

Alors, en 1999, comme je vous ai dit, quand Mme Adèle Lotsove était là comme6

gouverneur, il y avait une équipe qui était venue de Kampala, des équipes de7

quelques commandants rwandophones. Le commandant Mahinga, commandant8

Bosco Ntaganda, commandant Mukalay, Mugabo et Zaïrois...9

Et ces commandants sont arrivés à Bunia quand Mme Adèle Lotsove était là.10

Alors, ils sont venus sous la bénédiction des Ougandais. On les a logés derrière une11

banque à Bunia, la banque, elle s'appelait nouvelle banque, NBK, Nouvelle banque12

de Kinshasa. Et cette banque, derrière, était logée par des agents des renseignements13

ougandais, des militaires ougandais.14

Alors, ils étaient logés tous ensemble. C'est ainsi que Mme Adèle a été informée par le15

commandant secteur Chakabale qu'il y a un groupe de commandants qui sont venus16

de Kampala qui peuvent bien aider le district de l'Ituri.17

C'est ainsi que le commandant a pris le commandant a pris le groupe, il est allé18

présenter chez la gouverneur. C'est à ce moment-là que j'ai connu le commandant19

Bosco. Et depuis le jour, là, je l'ai connu. Voilà quand je l'ai connu. Donc, je l'ai connu20

depuis 1999, quand il est entré à Bunia la première fois ; c'est à ce moment-là que je21

l'ai connu.22

Q. [12:17:41] Monsieur, j'aimerais vous demander une précision concernant la FPLC,23

la branche armée de l'UPC.24

Est-ce que vous savez de façon générale comment fonctionnait le FPLC ?25

R. [12:18:15] Oui, cette question, je vais répondre. Vraiment, ça ne sera pas long.26

Le groupe armé, le FPLC que vous venez de dire, la façon dont il fonctionnait, c'était27

en désordre. Voilà la réponse. Donc, il n'y avait pas de l'ordre dans le groupe.28
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M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:18:45] Je suis désolé,1

Monsieur le témoin, mais je dois interrompre. Maître Bourgon.2

Me BOURGON (interprétation) : [12:18:51] Merci, Monsieur le Président.3

Je pense qu'il serait nécessaire de commencer par demander au témoin ce qu'il4

savait, ce qu'il sait du FPLC. Il a parlé de l'UPC à plusieurs reprises, mais si je me5

souviens bien, il n'a pas encore prononcé le sigle FPLC. Donc, si on lui demande de6

donner des détails au sujet du FPLC, il me semblerait convenable au préalable de lui7

demander ce qu'il sait et ce qu'est le FPLC, de quoi traite le FPLC.8

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:19:24] Oui, je serais tenté de9

soutenir cette proposition, mais toujours sur un mode concis.10

M. IVERSON (interprétation) : [12:19:35] Oui, Monsieur le Président, je vais poser11

cette question au témoin.12

Q. [12:19:38] Monsieur le témoin, si vous avez des connaissances au sujet du FPLC,13

pouvez-vous nous dire lesquelles, je vous prie ?14

R. [12:19:47] Merci.15

Si je ne prononce pas FLPC mais plusieurs fois j'ai prononcé les groupes… les16

groupes armés, les groupes armés, maintenant, je vais commencer à prononcer le17

FLPC, comme la Défense a voulu que je le fasse. Et je ne sais pas, Monsieur le18

Procureur, la question qu'il me demande, que je puisse... parce que je connais tout19

sur FLPC, parce que FLPC… parce que ces groupes armés, tout ce que le groupe20

faisait, pas tout, mais je peux quand même expliquer l'organigramme, comment ça se21

passait en détail, si vous permettez. Et ça va nous prendre peut-être beaucoup de22

temps, sauf il y a quelques… peut-être des réunions que je n'ai pas participé, mais23

sur l'organisation des FLPC… les FLPC, je peux vous expliquer ça en détail, si vous24

me permettez. Donc, si vous me le permettez, je peux expliquer en détail concernant25

le FLPC depuis le début, l'organisation, l'organigramme, je peux vous expliquer ça.26

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:21:00]27

Q. [12:21:01] Monsieur le témoin, si je peux me permettre, j'aimerais que vos propos28

ICC-01/04-02/06-T-96-Red-FRA WT 06-06-2016 45/96 SZ T



Procès (Audience publique) ICC-01/04-02/06
Témoin DRC-OTP-P-0190

06.06.2016 Page 46

soient vraiment concis. La Chambre préférerait en fait que vous répondiez à la1

question qui vous a été posée en expliquant quelle est la signification de cette2

abréviation et à quel moment et dans quel but ce groupe a été créé. Donc,3

l'abréviation, la date et l'objectif de ce groupe. Si vous répondez à ces trois éléments,4

je pense que cela suffira à la Chambre.5

R. [12:21:42] Oui. O.K.6

Q. [12:21:46] Donc, quel est le sens, la signification de l'abréviation FPLC ?7

R. [12:21:55] C'est le Front pour la Libération du peuple congolais.8

Q. [12:22:13] À quelle date ce groupe a-t-il été créé et est-ce qu'il a été créé en même9

temps que l'UPC ou après ?10

R. [12:22:16] Ça a été créé au même moment que l'UPC. Enfin, l'UPC a été créée11

quelques minutes… quelque temps après. Le FLPC a été nommé en nommant les12

membres de ce groupe armé. Donc, quelque temps après.13

Q. [12:22:33] Et quel était son objet, son objectif, son but ?14

R. [12:22:41] L'objectif des FLPC ? C'était… d'après l'UPC, c'était pour défendre…15

pour défendre les Congolais. Donc, c'est comme ça qu'il a créé ça, l'UPC a créé le16

FLPC, Front pour libérer les Congolais, donc les Congolais qui étaient comme pris en17

otage, raison pour laquelle il a créé ce FLPC pour libérer les Congolais qui étaient18

pris en otage. Ça, c'est d'après le président Lubanga, quand il a créé ça.19

Q. [12:23:26] Très bien, je vous remercie, Monsieur le témoin.20

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:23:29] Très bien, je vous21

remercie, Monsieur le témoin.22

Maître Bourgon.23

Me BOURGON (interprétation) : [12:23:31] Merci, Monsieur le Président.24

J'aimerais appeler l'attention des juges de la Chambre sur ce que je vois au compte25

rendu français, page 56, au moment où le témoin est invité à dire quelle est la26

signification du sigle FPLC. Donc, dans le compte rendu français, à moins que je ne27

me trompe, ce qui est écrit ne rend pas justement compte de ce qu'a dit le témoin.28
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Car nous lisons Front pour libérer les Congolais, alors que le témoin a dit « Front1

pour la libération... » ou plutôt ce qui est écrit, c'est Front pour la libération du2

Congo, alors que le témoin a dit « Front pour la libération du peuple congolais ». Je3

pense que cela a une certaine importance par rapport au sens de ce sigle et il serait4

peut-être utile de reposer la question au témoin pour qu'il y réponde une nouvelle5

fois.6

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:24:37] Monsieur Iverson,7

pouvez-vous reprendre la balle au bond ? Donc, veuillez, je vous prie, poser cette8

question concernant le FPLC, ensuite vous poursuivrez votre série de questions.9

M. IVERSON (interprétation) : [12:24:53] Oui, Monsieur le Président, mais la10

dernière question était posée par vous, me semble-t-il.11

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:24:58] Oui, mais ce qui vient12

d'être demandé, c'est une correction à cette différence, d'après ce que dit13

Me Bourgon, entre le propos du témoin et ce qui a été mis par écrit par les14

sténotypistes de langue française. Selon Me Bourgon, il y aurait une petite différence.15

Donc, soyez aimable de bien vouloir reposer la question au témoin.16

M. IVERSON (interprétation) : [12:25:17] Je vais le faire, Monsieur le Président, pour17

autant que j'en aie le temps.18

Q. Monsieur le témoin, est-ce que l'UPC possédait une branche armée ? Vous pouvez19

répondre par un « oui » ou un « non » à cette question, après quoi je pourrai vous20

poser des questions de suivi.21

R. [12:25:37] Oui.22

Q. [12:25:38] Et quel était le nom de cette branche armée de l'UPC, si vous le23

connaissez ?24

R. [12:25:44] FLPC.25

Q. [12:25:50] Et, selon vous, quel est le sens de ce sigle FLPC ?26

R. [12:25:58] Comme je venais de dire : Front pour la libération du peuple congolais.27

Ça, c'est à ma connaissance. Parce que moi, normalement, je ne suis pas un militaire,28
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je n'ai pas travaillé dans l'armée des FLPC, mais si je ne me trompe, donc, c'est Front1

pour la Libération du peuple congolais.2

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:26:32] Maître Laucci ?3

Me LAUCCI : Merci, Monsieur le Président. La dernière information qui vient d'être4

mentionnée par le témoin est de nature à faciliter son identification. Il faudrait donc5

procéder à son retrait du transcript ; nous sommes en session ouverte, je crois.6

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:26:53] Mais voyez-vous, je7

pense que des milliers de personnes répondent à cette définition, c'est-à-dire8

quelqu'un qui n'est pas un seul... (fin de l'intervention non interprétée).9

Me LAUCCI : La raison de mon intervention est le recoupement de cette information10

avec l'ensemble des connaissances du témoin. Mais je m'en remets à la sagesse de la11

Chambre.12

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:27:30] Je ne pense pas, mais13

voilà quel est notre message général adressé aux parties : il importe de veiller à la14

protection de tout renseignement susceptible de permettre de divulguer l'identité du15

témoin. Mais, dans ce cas précis, je ne crois pas qu'il y ait eu un tel danger.16

Donc, Monsieur Iverson, veuillez poursuivre, s'il vous plaît.17

M. IVERSON (interprétation) : [12:28:01]18

Q. [12:28:03] Monsieur le témoin, est-ce que vous pourriez expliquer aux juges de la19

Chambre quel était éventuellement le rôle de M. Ntaganda au sein de la branche20

armée de l'UPC, s'il avait un rôle à jouer dans cette branche armée ?21

R. [12:28:21] La mise en place que M. Lubanga a fait sortir de FLPC, M. Bosco22

Ntaganda était le chef d'état-major adjoint chargé des opérations. J'ai répondu, je23

pense, à la question, Monsieur le Procureur.24

Q. [12:29:00] Je pense qu'il y a eu peut-être un problème de communication avec25

l'intervention des interprètes.26

Donc, j'aimerais vous reposer ma question : ce que je vous demande uniquement,27

c'est de nous expliquer quel pouvait être le rôle de M. Ntaganda à l'intérieur de la28
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branche armée de l'UPC et, bien sûr, cette question n'est valable que s'il avait un rôle1

à jouer dans cette branche armée.2

R. [12:29:26] Oui, merci beaucoup. J'ai compris maintenant la question. Il y avait3

peut-être problème d'interprétation.4

Le rôle de M. Ntaganda dans FLPC, et c'est Ntaganda qui était en charge de toute5

opération militaire sur terrain, donc c'est le rôle qu'il y jouait, toute opération6

militaire. Il n'y a aucune opération qui pouvait se passer sans Ntaganda en tant que7

chargé des opérations dans FLPC.8

Q. [12:30:18] Et, Monsieur le témoin, est-ce que vous savez précisément quelles ont9

été les opérations militaires que M. Ntaganda a menées, a dirigées ?10

R. [12:30:34] M. Ntaganda a dirigé plusieurs opérations que je connais. À ma11

connaissance, il a dirigé l'opération, par exemple, de Songolo. M. Ntaganda a dirigé12

les opérations de Mongbwalu, que je connais, et d'autres opérations sur place à13

Bunia, toutes aux alentours de Bunia. Il dirigeait aussi des opérations militaires.14

Donc, juste au niveau de Bunia. C'est les opérations que je connais que M. Ntaganda15

a dirigées lui-même en tant que commandant opération.16

Q. [12:31:35] Savez-vous si la personne du nom de Kisembo avait un rôle à jouer au17

sein de la branche armée de l'UPC ?18

R. [12:31:46] Oui, Monsieur le Procureur. M. Kisembo, dans le FLPC, il était le chef19

d'état-major, secondé par M. Bosco Ntaganda. Donc, M. Kisembo était le chef20

d'état-major des FLPC.21

Q. [12:32:16] Est-ce que vous pourriez décrire à la Chambre les relations entre22

M. Kisembo et M. Ntaganda au sein de la branche armée de l'UPC ?23

R. [12:32:30] Oui, Monsieur le Procureur. Tout d'abord, avant les FLPC, si vous me24

permettez, Kisembo fut garde du corps de Bosco Ntaganda. Mais au sein des FLPC,25

c'est Kisembo qui a été nommé chef d'état-major des FLPC, secondé par Bosco26

Ntaganda. Et, comme je vous ai dit que le FLPC, c'était une armée désorganisée,27

donc, dans le groupe, il y a le chef d'état-major, mais son adjoint faisait des28
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opérations sans que même le chef d'état-major soit au courant. Et tout ce que1

Kisembo dit, propose, parfois ce n'est pas exécuté par son adjoint M. Bosco2

Ntaganda. Il peut y avoir des opérations que Bosco Ntaganda effectue que Kisembo3

est au courant après l'opération. Pour cela, je donne aussi l'exemple de Songolo :4

Songolo, Bosco a opéré, et c'est seulement après que Kisembo a été au courant. Donc,5

au sein des FLPC, il y avait une désorganisation. Personne ne respectait l'autre. C'est6

pas comme dans une armée gouvernementale où le chef d'état-major adjoint ne doit7

pas faire quelque chose sans l'aval du chef d'état-major. Donc, dans le FLPC, c'était8

vraiment le désordre. Donc, en plus de cela, Kisembo et Ntaganda, il y avait toujours9

le problème de complexes. Quelques années avant, c'est Kisembo qui portait l'arme à10

Bosco Ntaganda, c'est lui qui était le garde du corps de Bosco Ntaganda. Et quelque11

une année, Bosco Ntaganda devient... celui qui était le garde du corps devient le chef12

et celui qui était le chef devient l'adjoint. C'était, c'était de un. De deux, il y avait un13

problème des nominations. Quand Lubanga a nommé, a fait, ça, c'est Lubanga14

lui-même. Quand il a fait la mise en place, il ne fallait pas qu'il puisse mettre un15

rwandophone à la tête de FLPC, parce que ça va donner l'image de l'armée des FLPC16

que c'est dirigé par les Rwandais. Raison pour laquelle ils ont vu autant mieux17

nommer un Hema comme un chef d'état-major secondé par Bosco Ntaganda. Raison18

pour laquelle Bosco Ntaganda, il agissait sans aval même de son chef direct, parce19

que lui-même, il était considéré chef de l'opération, donc chef d'armée. C'est lui qui20

était au-dessus normalement, officieusement, mais officiellement, c'était Kisembo.21

C'est comme ça ils fonctionnaient dans les FLPC. Je sais pas si je vous ai fait22

comprendre, Monsieur le Procureur.23

Q. [12:35:46] Est-ce que vous pourriez dire à la Chambre, Monsieur, si M. Kisembo24

pouvait donner un ordre à M. Ntaganda de faire quelque chose, donc lui donner un25

ordre militaire et est-ce que dans ce cas-là, M. Ntaganda suivrait ses ordres ?26

R. [12:36:08] Monsieur le Procureur, en aucun jour j'ai vu Kisembo donne de l'ordre à27

M. Bosco Ntaganda. En aucun jour. Pour dire que je ne peux pas confirmer si28
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Kisembo donne de l'ordre à Bosco, peut exécuter. Donc, je n'ai jamais vu Kisembo1

« donne » de l'ordre à Bosco Ntaganda.2

Q. [12:36:42] Et savez-vous si Kisembo ou Lubanga, qui apprenait ensuite ce que3

M. Ntaganda avait fait, selon vous, est-ce que vous savez s'ils ont jamais4

désapprouvé les actions de M. Ntaganda ?5

R. [12:37:07] Vous venez de citer « si Thomas Lubanga et Kisembo » et plus, je vais6

dire concernant Thomas Lubanga, (Expurgé).7

Plusieurs fois, Thomas Lubanga a regretté les actes que Bosco Ntaganda faisait...8

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:37:28] Désolé, Monsieur le9

témoin, je vous interromps. Désolé.10

Maître Bourgon.11

Me BOURGON (interprétation) : [12:37:36] La dernière question posée par mon12

collègue ne me semble pas appropriée. Je vais relire la question : « Et est-ce que vous13

savez si Kisembo ou Lubanga, qui apprenaient ensuite ce que M. Ntaganda avait14

fait, selon vous, s'ils avaient jamais désapprouvé les actions de M. Ntaganda ? »15

Monsieur le Président, il serait bien préférable d'établir, je pense que c'est nécessaire,16

d'établir s'il avait fait quelque chose de mal avant de poser la question qui a été17

posée, parce que jusqu'à maintenant, le témoin n'a pas fait de déclaration en ce qui18

concerne les éventuelles mauvaises actions de M. Ntaganda. Je crois qu'on se19

précipite dans des conclusions, ici, en lui posant la question de savoir s'il20

désapprouvait les actions de M. Ntaganda, avant d'établir d'abord s'il y a eu des21

crimes allégués. Merci.22

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:38:49] Monsieur Iverson.23

M. IVERSON (interprétation) : [12:38:50] J'ai l'intention de demander au témoin ce24

qu'il savait des mauvaises actions de M. Ntaganda. C'est une question d'autorité,25

d'abord. Ce n'est pas une question de savoir si M. Ntaganda faisait nécessairement26

quelque chose de mauvais. Il s'agissait de savoir s'ils approuvaient ou27

désapprouvaient. Ça a un lien avec l'autorité de M. Ntaganda par rapport à28
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M. Lubanga et Kisembo.1

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:39:18]2

Q. [12:39:18] Monsieur le témoin, je vois que vous abordez des questions qui peuvent3

établir vos relations personnelles avec les personnes citées. Donc, soyez prudent, s'il4

vous plaît. Ne dites rien qui pourrait vous concerner directement.5

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:39:36] Monsieur Iverson.6

M. IVERSON (interprétation) : [12:39:37] Ma question suivante va avoir trait à7

l'identité du témoin, donc je demanderais que l'on passe à huis clos partiel, s'il vous8

plaît.9

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [12:39:49] Madame le greffier10

d'audience, huis clos partiel, s'il vous plaît.11

(Passage en audience à huis clos partiel à 12 h 39)12

(Expurgé)13

(Expurgé)14

(Expurgé)15

(Expurgé)16

(Expurgé)17

(Expurgé)18

(Expurgé)19

(Expurgé)20

(Expurgé)21

(Expurgé)22

(Expurgé)23

(Expurgé)24

(Expurgé)25

(Expurgé)26

(Expurgé)27

(Expurgé)28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

(Expurgé)3

(Passage en audience publique à 13 h 05)4

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [13:05:41] Nous sommes en audience publique,5

Monsieur le Président.6

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [13:05:44] Je vous remercie7

beaucoup, Madame la greffière.8

La Chambre va maintenant suspendre son audience puisque nous avons un léger9

retard par rapport à notre horaire habituel. J'annonce que nous reprendrons nos10

travaux à 14 h 35.11

Mme L'HUISSIER : [13:{}06:18] Veuillez vous lever.12

(L'audience est suspendue à 13 h 06)13

(L'audience est reprise en public à 14 h 36)14

Mme L'HUISSIER : [14:36:08] Veuillez vous lever.15

Veuillez vous asseoir.16

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [14:36:32] Bonjour une nouvelle17

fois à tous.18

La Chambre va commencer par rendre sa décision orale au sujet de l'objection de la19

Défense qui concerne l'ampleur, la portée de la déposition du témoin P-0190.20

La Chambre décide que l'Accusation ne sera pas autorisée à interroger le témoin au21

sujet de meurtres qui auraient été commis directement par M. Ntaganda.22

Comme la Défense l'a dit dans ses écritures, la Chambre évoque cet aspect de la23

situation dans sa décision du mois d'octobre 2015 relative à la requête de la Défense24

demandant des éclaircissements ou s'interrogeant sur l'admissibilité du fait25

d'aborder les questions d'esclavage sexuel ou d'attaques sexuelles présumées26

commises par M. Ntaganda.27

Et, à présent, je me fonde sur le compte rendu 45, page 43 du compte rendu28
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d'audience en anglais, ces éléments sont effectivement absents directement du1

document relatif aux charges. La Défense pour sa part a indiqué quel pouvait être le2

critère applicable concernant la recevabilité de ces éléments.3

À cet égard, et nous rappelons notre décision n° 968 : « Le comportement d'un4

accusé, en particulier pendant la période concernant les charges, a une pertinence5

suffisante potentiellement pour que soient abordés divers modes de responsabilité6

ainsi que l'élément moral. »7

Donc, à première vue, la valeur probante existe. L'élément de preuve n'est pas en8

principe irrecevable, mais la Chambre rappelle qu'elle a la possibilité d'intervenir9

lorsque les interrogatoires sont prolongés s'agissant de ces questions.10

La Chambre, par conséquent, indique que l'Accusation est autorisée à rechercher ces11

éléments de preuve, toutefois, le cadre de ses interrogatoires doit se limiter au12

périmètre des charges.13

À cet égard, nous remarquons que l'Accusation a indiqué que l'objectif qui sera le14

sien en recherchant ces éléments de preuve liés aux meurtres présumés en rapport15

avec ce témoin concernent la motivation alléguée ou l'intention de l'Accusation du16

côté de l'accusé. L'Accusation va explorer le contexte de ces meurtres et devra dans17

ce cas se limiter à ce qui vient d'être dit et ne pas s'étendre bien au-delà.18

Ceci conclut notre décision.19

(Le témoin est introduit dans le prétoire)20

Monsieur le témoin, bonjour une nouvelle fois. Nous allons poursuivre votre21

déposition au travers des questions que M. Iverson va continuer à vous poser.22

Monsieur Iverson, voulez-vous procéder à huis clos partiel ou en audience23

publique ?24

M. IVERSON (interprétation) : [14:41:09] Pour mes premières questions, Monsieur le25

Président, j'aimerais que nous restions en audience publique, mais il y a simplement26

une question de contexte général que j'aimerais poser au témoin, et que je n'ai pas pu27

poser ce matin. Et j'espère qu'après une réponse relativement brève, je demanderai à28
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passer à huis clos partiel.1

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [14:41:36] Très bien.2

Veuillez procéder.3

M. IVERSON (interprétation) : [14:41:34]4

Q. [14:41:34] Monsieur le témoin, je ne vous demande pas une réponse prolongée,5

mais je vous demande si vous pourriez expliquer à la Chambre, en termes généraux,6

quels rapports existaient entre les Hema et les Lendu dans la période qui nous7

intéresse, c'est-à-dire 2001, 2002, 2003.8

R. [14:41:54] Merci.9

2001, 2002, 2003, la relation qui était entre Hema et Lendu, il y avait un conflit entre10

les deux tribus hema et lendu.11

Q. [14:42:21] Très bien.12

M. IVERSON (interprétation) : [14:42:24] Monsieur le Président... Monsieur le13

Président, à présent, je demande que nous passions à huis clos partiel, je vous prie.14

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [14:42:30] Très bien.15

Passons à huis clos partiel.16

Et avant que vous ne poursuiviez, Monsieur Iverson, permettez-moi de formuler une17

remarque générale. Comme cela a déjà été souligné dans notre décision18

supplémentaire au sujet du comportement de la conduite des procédures, je pense19

qu'il est utile de le rappeler, un certain nombre de sujets ont été explorés par vous20

déjà à plusieurs reprises et ont fait l'objet de commentaires de plusieurs témoins.21

L'un de ces sujets est précisément la relation entre les Hema et les Lendu. Donc, vous22

êtes autorisé à poursuivre votre interrogatoire sur ce sujet, mais la Chambre vous23

invite à ne pas perdre de vue, en tout cas pour l'avenir, qu'elle aimerait que vous24

évitiez en règle générale de revenir un grand nombre de fois sur les mêmes sujets.25

En effet, l'objectif consiste en principe à obtenir des éléments nouveaux.26

Vous êtes donc invité à ne pas prolonger l'exploration de ce sujet avec les témoins à27

venir.28

ICC-01/04-02/06-T-96-Red-FRA WT 06-06-2016 63/96 SZ T



Procès (Audience à huis clos partiel) ICC-01/04-02/06
Témoin DRC-OTP-P-0190

06.06.2016 Page 64

M. IVERSON (interprétation) : [14:43:49] Je viens de bien comprendre en écoutant1

vos préoccupations, Monsieur le Président et, en fait, c’étaient les seules questions2

que j'avais l'intention de poser sur ce point. J'ai l'intention ensuite de revenir au point3

qui était évoqué avant la pause déjeuner. C'était simplement une manière4

d'introduction, Monsieur le Président.5

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [14:44:10] Très bien. Veuillez6

procéder.7

(Passage en audience à huis clos partiel à 14 h 44)8
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(Expurgé)15

(Expurgé)16

(Expurgé)17

(Passage en audience publique à 15 h 20)18

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [15:20:58] Nous sommes en audience publique,19

Madame (phon.) le Président.20

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [15:21:05] Je disais simplement21

tout à l'heure que nous apprécierions cette approche organisée de votre part, de la22

part de l'Accusation, Monsieur Iverson, et est-ce qu'on peut procéder à cette petite23

correction dans la transcription ?24

M. IVERSON (interprétation) : [15:21:29]25

Q. [15:21:29] Savez-vous quelles sont les unités ou quel personnel a été impliqué26

dans cette opération, autre que M. Ntaganda ?27

R. [15:21:43] Outre que M. Ntaganda, j'ai cité ici le chef Kahwa. Bien sûr, ils avaient28
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un groupe, une troupe de gens qui ont opéré avec eux.1

Q. [15:22:06] Savez-vous pour quelle raison cette localité particulière Ezekere a été2

attaquée ?3

R. [15:22:19] Ezekere est frontière avec la collectivité chefferie de Bahema-Banyagi4

(phon.) donc avec Mandro, ce massacre d'Ezekere a été initié par le chef lui-même de5

collectivité. Alors, ils ont... ils sont montés à la colline pour dire que les Lendu6

d'Ezekere, ils tuent aussi les Hema. Quand les Hema descendent vers le Lac Albert, il7

y avait des morts, d'après les informations, alors Ezekere a été victime de ce8

massacre. Donc, il s'agissait d'un problème de conflit entre Ezekere et la collectivité9

de chefferie de Mandro, de Bahema-Banyagi (phon.), et le chef, le chef Mandro lui-10

même, Kahwa, qui a dirigé cette opération avec Ntaganda.11

Q. [15:23:36] Est-ce que vous avez été informé d'une attaque alléguée contre Bunia en12

août 2002 ? Est-ce que vous êtes informé de cette attaque présumée ?13

R. [15:24:01] Vous parlez de l'attaque sur la ville de Bunia ou sur l'Ituri en août 2002 ?14

Je ne sais pas si vous parlez de Bunia ou si vous parlez de l'Ituri en général.15

Q. [15:24:21] Ma question ne porte que sur la ville de Bunia. Je vous demande si vous16

êtes informé d'attaques ou de violences contre Bunia en août 2002.17

R. [15:24:39] Oui, il y avait les troupes de Molondo et les troupes de l'UPC qui18

avaient eu affrontement, et les Ougandais, ils sont intervenus derrière le groupe de19

l'UPC dans cette attaque de la ville de Bunia.20

Donc, j'ai été informé de l'attaque de la ville de Bunia entre l’UPC et les troupes de21

RCD/K-ML.22

Q. [15:25:26] Savez-vous qui, des forces de l'UPC, a conduit l'attaque contre Bunia ?23

R. [15:25:37] Le chef Kisembo était là, comme il était en ville ? Et Bosco Ntaganda, il a24

appuyé Kisembo qui était sur place dans la ville de Bunia. Mais c'est Kisembo qui a25

d'abord commandé cette attaque, et après d'autres groupes de commandants ont26

suivi Kisembo qui était en ville avec les militaires ougandais pour attaquer l'autre27

groupe.28
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Q. [15:26:31] Et savez-vous s'il y a eu des victimes au cours de cette attaque ?1

R. [15:26:38] Oui, il y avait beaucoup de victimes, parce qu'il y avait affrontement,2

appuyé par une armée d'un gouvernement ougandais et ils ont utilisé des chars,3

même, des chars de combat, et avec des armes lourdes contre le groupe adverse. Et4

l'autre groupe, aussi, avait des armes lourdes, aussi. Donc, de part et d'autre, il y5

avait des morts. Mais le groupe de l'armée ougandaise qui était fort avec des armes6

lourdes accompagné avec les commandants dont j'ai déjà cité leurs noms, quand ils7

ont attaqué parce qu'ils étaient le groupe des KS (phon.) et des K-ML, défensive et8

beaucoup de nos originaux ils étaient derrière le groupe de RCD/K-ML, parce que9

pour eux, c'est un problème tribal, il faut qu'ils se retirent derrière les troupes du10

RCD/K-ML. Donc, le groupe de l'UPC avec l'Ouganda, ils sont parvenus à chasser le11

RCD/K-ML, et après, quand ils sont partis, ils se sont attaqués à la population qui12

était derrière le RCD, et les populations sont tombées, ils sont tombés, et ils sont13

morts, il y avait beaucoup de morts.14

M. IVERSON (interprétation) : [15:28:50] Je voudrais que nous repassions à huis clos15

partiel pour que je puisse poser des questions supplémentaires.16

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [15:28:59] Oui, Madame le17

greffier d'audience, s'il vous plaît, huis clos partiel.18

(Passage en audience à huis clos partiel à 15 h 29)19
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(Passage en audience publique à 15 h 38)16

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [15:38:44] Nous sommes à nouveau en17

audience publique.18

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [15:38:51] Monsieur Iverson,19

poursuivez, je vous prie.20

M. IVERSON (interprétation) : [15:38:58]21

Q. [15:39:00] Monsieur le témoin, nous sommes donc en audience publique, donc je22

vous rappelle d'être prudent et de ne pas faire référence à quoi que ce soit qui23

pourrait vous identifier.24

Ce que je voudrais vous demander, c'est si vous connaissez une opération militaire25

du nom de Mabanga.26

R. [15:39:22] Oui, je connais cette opération de Mabanga.27

Q. [15:39:40] Et quand y a-t-il eu une opération militaire à Mabanga, environ ?28
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R. [15:39:50] Environ c'était avant la création de l'UPC, qu'il y a eu cette opération de1

Mabanga. Quand il y avait les troupes à Mandro, c'est à ce moment-là qu'il y a eu2

opération de Mabanga, en 2002, mais je ne connais pas avec précision la date.3

Q. [15:40:14] Mais qui était impliqué dans cette opération Bamanga (phon.) ?4

R. [15:40:22] L'opération Mabanga était impliquée par M. Bosco Ntaganda.5

Q. [15:40:38] Est-ce que vous savez pourquoi cette opération a commencé, quel en a6

été l'objectif ?7

R. [15:40:46] L'objectif de l'opération de Mabanga, c'était purement l'objectif... je ne8

peux pas parler de l'économique, mais c'était juste pour chercher de l'argent, parce9

que Mabanga était composée... plupart... de différentes tribus, et des gens qui10

creusent de l'or, donc l'opération de Mabanga, pour moi, c'était juste pour profiter à11

récupérer cette mine afin que le commandant donc Bosco et ses troupes, puissent les12

gérer. C'est ça l'objectif que je peux donner.13

Q. [15:41:39] Et savez-vous qui était dans Mabanga ? Qui devait être attaqué ? Les14

forces l'UPC, en d'autres mots, ont attaqué qui à Mabanga ?15

R. [15:41:53] Puisque Mabanga a été victime, les gens qui étaient là, sur place à16

Mabanga, comme j'ai dit, étaient des gens de tribus confondues. Donc, tout le monde17

qui était là, ils ont subi ce coup. Donc Mabanga, l'opération, c'était de chasser tout le18

monde. Et celui qui résistait, il était victime par les troupes de Bosco.19

Donc, je peux pas te confirmer... vous confirmer qui exactement a été visé sur20

l'opération de Mabanga. Mais c'est Mabanga qui a été visée.21

Q. [15:42:47] Est-ce que vous savez si l'opération Mabanga était perçue comme une22

réussite, est-ce que celle-ci a atteint son objectif ?23

R. [15:43:02] Oui, l'opération Mabanga a atteint son objectif, mais pas pour24

longtemps, parce que quelque temps après, Mabanga était repris encore par les25

occupants, avant d'être chassés. Donc, l'objectif a été atteint, mais à court terme.26

M. IVERSON (interprétation) : [15:43:51] Monsieur le Président, pouvons-nous27

passer à huis clos partiel ?28

ICC-01/04-02/06-T-96-Red-FRA WT 06-06-2016 81/96 SZ T



Procès (Audience publique) ICC-01/04-02/06
Témoin DRC-OTP-P-0190

06.06.2016 Page 82

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [15:43:57] Très bien.1

Passons à huis clos partiel.2

(Passage en audience à huis clos partiel à 15 h 44)3
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(Expurgé)1

(Passage en audience publique à 15 h 50)2

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [15:50:08] Nous sommes à nouveau en3

audience publique.4

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [15:50:18] Très bien. Merci.5

Monsieur Iverson, vous pouvez poursuivre.6

M. IVERSON (interprétation) : [15:50:24]7

Q. [15:50:24] Monsieur le témoin, êtes-vous au courant d'une opération militaire8

dans un lieu qui porte le nom de Songolo ?9

R. [15:50:36] Oui, j'ai été informé de ça. Je connais.10

Q. [15:50:51] Sachant qu'on est en audience publique, pourriez-vous nous dire qui11

était impliqué dans cette opération militaire ?12

R. [15:51:00] Dans l'opération de Songolo, c'est Bosco Ntaganda qui était impliqué à13

100 pour cent, parce que lui qui a mené cette opération, à partir de Mandro, il a14

quitté Mandro pour aller pour cette opération-là. Donc, c'était Bosco Ntaganda qui15

était impliqué.16

Q. [15:51:28] Pourriez-vous dire à la Chambre quel en était l'objectif, donc l'attaque17

de Songolo, quel objectif avait cette attaque, pour autant que vous en connaissiez18

l'objectif ?19

R. [15:51:43] Oui, l'attaque de Songolo, c'était juste pour... c'est attaquer le village20

pour massacrer la population qui était sur place, c'était la population ngiti. C'était21

une localité ngiti. C'est tout comme objectif : massacrer la population ngiti.22

Q. [15:52:12] Est-ce qu'à votre connaissance, M. Ntaganda et ses troupes ont atteint23

l'objectif qu'ils s'étaient fixés ?24

R. [15:52:26] Oui, ils ont atteint l'objectif.25

Q. [15:52:42] Qui étaient les résidents que Songolo — ceux qui y étaient ?26

R. [15:52:50] Songolo, c'est une collectivité de Walendu-Bindi, donc ce sont les Ngiti27

qui étaient sur place à Songolo, et une petite partie des Bira, mais c'est les Ngiti à28
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99 pour cent.1

Q. [15:53:17] Est-ce que vous êtes au courant d'autres milices qui étaient à Songolo et2

qui se seraient opposées à l'UPC ?3

R. [15:53:26] À ce que je sache, Songolo étaient seulement la population, et ils avaient4

bien sûr l'autodéfense. Donc, chaque... chaque famille avait ne fut-ce que quelque5

chose pour se défendre. Donc, une arme blanche, plus...6

Q. [15:53:57] Je... je laisse là... je...7

Est-ce qu'il y avait... y avait-il des milices autres que l'UPC sur place ?8

R. [15:54:14] Euh... je peux pas... je sais pas par terme « milice », mais je sais que la9

population de Songolo, ils étaient autodéfense. Mais l'UPC, ils étaient là, et UPDF,10

l'armée ougandaise était à quelques kilomètres de Songolo. Mais la population était11

autodéfense. Une milice, je peux pas le confirmer, s'ils étaient à Songolo.12

Q. [15:54:55] Est-ce que vous savez quand cette attaque à Songolo a eu lieu,13

approximativement ?14

R. [15:55:02] Approximativement, cette attaque a eu lieu à la fin du mois d’août.15

Donc, c'était entre le 28, le 29... le 29... le 28, 29, je peux pas vous préciser la date16

exacte, mais juste vers la fin du mois d'août 2002.17

Q. [15:55:35] De façon à ce qu'on puisse retracer la chronologie des attaques, est-ce18

que l'opération de Songolo a eu lieu avant ou après l'attaque de Bunia, au mois19

d'août 2002 ?20

R. [15:55:53] L'opération de Songolo, là, a eu… a eu lieu après.21

Q. [15:56:03] Et l'opération de Songolo a eu lieu avant ou après Mambaga (phon.),22

Mambaga (phon.) ?23

R. [15:56:18] Après.24

Q. [15:56:28] Et l'opération à Ezekere, vous pouvez aussi la mettre sur la ligne de25

temps par rapport à l'attaque de Bunia, Mabanga, Songolo ?26

R. [15:56:39] Songolo, c'est toujours après, mais Ezekere... euh... Ezekere, Bunia,27

c'était venu avant. Mais après, c'était toujours Songolo. Parce que Songolo, c'est28
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quand Thomas Lubanga est déjà arrivé de Kinshasa.1

Q. [15:57:15] Pour autant que vous le sachiez, pourquoi l'UPC cherchait à massacrer2

les Ngiti, pensez-vous ?3

R. [15:57:32] Comme je vous ai dit, Monsieur le Procureur, il y avait déjà eu conflit4

entre les deux tribus hema et lendu. Donc, pour les Lendu, un Hema était mal vu, et5

pour les Hema, un Lendu était mal vu. Donc, si vous me posez la question,6

pourquoi, je vais vous dire que pour les Lendu... pour les Hema, il faut en terminer7

avec les Lendu, et pour les Lendu, il faut terminer aussi avec les Hema. C'est la8

raison pour laquelle ils ont attaqué Songolo. Parce qu'il s'agissait d'une localité9

Lendu, Ngiti, donc il faut en finir avec cette localité. Il n'y avait pas un intérêt10

quelconque que je peux vous donner tout de suite là ; c'était juste ça.11

Q. [15:58:22] Pour enchaîner sur votre dernière réponse, vous avez dit que c'était une12

ville lendu et ngiti. J'aurais voulu savoir si, pour vous, est-ce qu'on peut interposer13

Lendu et Ngiti ? Ce sont deux mots qui se valent ou bien quel est le lien entre Lendu14

et Ngiti ?15

R. [15:58:47] Dans le district de l'Ituri, il y a la collectivité de Walendu-Bindi, et la16

collectivité de Walendu-Bindi, les gens qui vivent là-bas, les Walendu-Bindi, et c'est17

eux qu'on les appelle « les Ngiti ». Tandis qu'il y a d'autres collectivités plus au nord18

de Walendu, que ce soit Tatsi, Djatsi, Tatsi, Djatsi et les autres Pitsi, c'est la19

collectivité des Walendu comme je vous ai cité les noms, ils sont aux frontières avec20

les Hema-Nord.21

Tandis que la collectivité de Walendu-Bindi, occupent donc les Ngiti, Bindi, donc les22

Ngiti qui sont occupants, ils sont aux frontières avec la collectivité des Hema-Sud et23

la collectivité des Bira. Donc, c'est ça la différence. Donc, un Ngiti, c'est un Lendu,24

mais ils préfèrent parce qu'ils sont de Walendu-Bindi, on les appelle des Ngiti. C'est25

comme quand vous allez à la collectivité de Walendu-Pitsi, à Bunia, on les appelle26

les Warikpa (phon.). C'est la même chose, les gens de la collectivité de Walendu-27

Bindi, on les appelle des Ngiti. Donc c'est ça la différence. Mais tous ce sont des28
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Walendu.1

Q. [16:00:18] Merci beaucoup pour ces précisions, Monsieur le témoin.2

Quels étaient les unités ou les membres de l'UPC qui étaient dirigés par3

M. Ntaganda pendant l'opération à Songolo ?4

R. [16:00:40] Pendant l'opération de Songolo, M. Ntaganda avait affecté un5

commandant qui avait pris le secteur Irumu, donc, y compris Songolo, et ce6

commandant s'appelait Bagonza. C'est lui qui était le commandant en place. Mais7

avant l'opération, il a été interpellé par Bosco Ntaganda à Mandro. Donc, c'est8

M. Bagonza qui était le commandant qui commandait les troupes vers Songolo, et9

tout le territoire d'Irumu.10

Q. [16:01:29] Est-ce que vous pourriez répéter le nom du commandant que vous11

venez de mentionner ? J'ai Baganza (phon.), mais l'interprète a eu du mal à bien12

entendre le nom du commandant que vous avez cité. Auriez-vous la gentillesse de le13

répéter ?14

R. [16:01:52] Oui, Bagonza — Bagonza.15

Q. [16:02:16] Vous avez déclaré que le commandant Bagonza était présent et qu'il a16

été arrêté par M. Ntaganda à Mandro ; est-ce que vous pourriez expliquer comment17

ça s'est passé et pour quelle raison ça s'est passé ?18

R. [16:02:38] Monsieur le Procureur, je n'ai pas dit arrêté, j'ai dit « interprété »... euh...19

« interpellé ». Donc, M. Bosco Ntaganda a appelé, je peux dire à M. Bagonza ; pas20

arrêté.21

Q. [16:03:00] Très bien. Merci pour cet éclaircissement.à22

Dans la transcription d'aujourd'hui, page 104, lignes 5 à 7... ligne 7 (se corrige23

l'interprète), est-ce que ce... est-ce que vous savez pour quelle raison M. Ntaganda a24

interpellé le commandant Bagonza ?25

R. [16:03:31] Oui, M. Bosco a interpellé le commandant Bagonza juste pour26

l'opération de Songolo, parce que c'est lui qui était le commandant en place. Il a fait27

appel au commandant Bagonza pour des instructions afin qu'ils entament28
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l'opération ensemble de Songolo. C'est tout ce que je connais.1

Q. [16:04:13] Et à part les commandants que M. Ntaganda a utilisés lors de l'attaque2

de Songolo, est-ce que vous pourriez décrire les autres soldats de l'UPC qui étaient3

présents lors de ces attaques ?4

R. [16:04:33] À part les deux commandants, je peux dire que Bosco a quitté Mandro5

avec les troupes qu'il formait, et parmi les troupes qu'il formait, plus, ils étaient des6

mineurs, des jeunes gens, moins de 18 ans. Donc, c'est plus eux qui ont opéré à7

Songolo. Il est parti avec eux pour cette opération, parce que sur place, M. Bagonza8

n'avait pas beaucoup de troupes sur terrain. Il a quitté lui-même avec les troupes de9

Mandro pour Songolo.10

Q. [16:05:19] Lorsque vous dites que les soldats étaient des mineurs de moins de11

18 ans, est-ce que vous étiez en mesure de faire une estimation de l'âge de ces12

mineurs ?13

R. [16:05:35] Oui, Monsieur le Procureur, je peux faire une estimation. Pourquoi ?14

Parce que le recrutement de ces troupes a été fait quand moi, je connais … je15

connaissais comment le recrutement a été fait, raison pour laquelle je vous ai dit16

« mineur », c'est parce que le recrutement a été fait dans les écoles primaires. Or,17

dans le système congolais, l'école primaire, un enfant qui a étudié normalement, doit18

quitter l'école primaire à 11 ans, ou 12 ans ou 13, si vraiment, l'enfant a fait un retard.19

Raison pour laquelle je vous ai parlé de mineurs. Ça, c'est le réel. Mais en regardant20

aussi. Bon, il y a des Pygmées chez nous. Je peux pas dire en regardant parce que21

quelqu'un est court, c'est un enfant, non. Plus, je sais que les enfants de l'école22

primaire ont été recrutés par Bosco Ntaganda (Expurgé)23

(Expurgé).24

M. IVERSON (interprétation) : [16:07:00] Je voudrais, Monsieur le Président, que25

nous repassions à huis clos partiel, s'il vous plaît.26

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [16:07:07] Huis clos partiel,27

Madame le greffier, s'il vous plaît.28
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(Expurgé)1

(Expurgé)2

(Expurgé)3

(Expurgé)4

(Expurgé)5

(Passage en audience publique à 16 h 21)6

Mme LA GREFFIÈRE (interprétation) : [16:22:05] Nous sommes en audience publique,7

Monsieur le Président.8

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [16:22:17] Merci, Madame le9

greffier.10

Monsieur Iverson.11

M. IVERSON (interprétation) : [16:22:20]12

Q. [16:22:22] J'aimerais vous poser des questions, Monsieur, sur ce que vous avez...13

vous savez, pardon, de l'opération ou des opérations militaires à Mongbwalu. Est-ce14

que vous êtes informé de ces opérations militaires à Mongbwalu, les opérations15

militaires menées par l'UPC ?16

R. [16:22:43] Oui, j'ai été informé.17

Q. [16:22:58] À votre avis, combien d'opérations militaires menées par l'UPC y a-t-il18

eu à Mongbwalu ?19

R. [16:23:11] À Mongbwalu, il y a eu deux opérations menées par l'UPC.20

Q. [16:23:25] Est-ce que vous pourriez rapidement décrire la première opération à21

Mongbwalu menée par l'UPC ?22

R. [16:23:36] La première opération menée par l'UPC a été un échec parce qu'ils sont23

entrés à Mongbwalu ils ont subi une résistance de la part des APC. Donc, APC, c'est24

l'armée du RCD/K-ML qui était encore là sur place, à Mongbwalu. Ils avaient de25

sérieuses résistances, alors on les avait repoussés et ils sont rentrés. Ça, c'est26

concernant la première opération.27

Q. [16:24:15] Même question pour la deuxième opération. Est-ce que vous pourriez28
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expliquer, d'une manière générale, comment s'est déroulée cette deuxième opération1

à Mongbwalu ?2

R. [16:24:27] Cette dernière opération de Mongbwalu, comme la première opération3

était un échec, alors ils devront se réunir encore, donc, M. Bosco Ntaganda, pour voir4

comment réussir cette opération-là. Donc, récupérer la ville de Mongbwalu.5

Alors, ils ont fait appel, cette fois-ci, à l'armée de M. Jérôme Kakwavu de Aru. Ils6

avaient sa troupe à Aru, alors, il a fait appel à quelques commandants et de...7

M. Jérôme qui sont arrivés sur place à Bunia, et ils ont eu une réunion de stratégie8

ensemble pour voir comment ils peuvent récupérer, reprendre Mongbwalu. Alors,9

après cette réunion avec le commandant de... M. Jérôme et sa troupe, a quitté Aru10

pour direction Mongbwalu, avec ses commandants. C'est ainsi qu'ils sont entrés à11

Mongbwalu et ils ont eu la résistance encore, mais c'était pas trop, car il y avait aussi12

une autre troupe de Jean-Pierre Bemba qui était incontrôlée dans la forêt, on les13

appelait des « Effacez le tableau », c'est eux aussi qui se sont ralliés avec le groupe de14

l'UPC pour enfin récupérer Mongbwalu. Mais l'opération a été chaude parce qu'il y a15

eu effectivement beaucoup de morts parmi les civils.16

C'est les civils qui étaient... Mongbwalu, c'est une ville, vraiment concentrée par la...17

les civils, parce que c'est une région minière, là où il y a beaucoup d'hommes et18

beaucoup de femmes, de familles est vraiment, c'est une localité, aussi, vraiment,19

donc il y a beaucoup de monde. Donc, voilà un peu la deuxième opération. Jusqu'à20

ce qu'ils ont réussi à chasser les APC qui les ont trouvés forts, là-bas, comme21

adversaire. Mais comme je vous ai dit, il y a eu beaucoup de morts dans cette22

opération à Mongbwalu. Donc ils ont réussi à prendre, à récupérer la localité de23

Mongbwalu, la deuxième fois.24

Q. [16:27:24] À part Jérôme Kakwavu et Bosco Ntaganda, qui étaient les25

commandants, à votre connaissance, qui ont participé à la planification de26

l'opération de Mongbwalu — et je parle de la deuxième attaque ?27

R. [16:27:43] Merci.28
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D'abord, M. Jérôme Kakwavu n'était pas sur terrain ni dans la réunion du1

stratégique pour cette opération, mais il a envoyé deux de ses commandants, donc2

en la personne du commandant Manu Ndukutse, et à la personne du commandant3

Seyi, et les deux-là qui ont pris place à cette réunion de stratégie pour récupérer4

Mongbwalu. Jérôme Kakwavu était à Aru, il a seulement envoyé ses commandants.5

(Discussion au sein de l'équipe du Procureur)6

Q. [16:28:45] Il y a un nom qui n'a pas été bien retranscrit dans la transcription. Donc,7

vous avez parlé... vous avez cité un nom et puis un deuxième qui n'a pas été bien8

repris ; est-ce que vous pourriez le redonner, s'il vous plaît ?9

R. [16:29:06] Peut-être, Monsieur le Procureur, je peux prononcer mal aussi, mais j'ai10

prononcé Ndukutse, je peux peut-être prononcer mal, hein, mais je... je connais11

Ndukutse. Je peux peut-être mal prononcer aussi.12

Q. [16:29:29] Bon, je suis très rassuré de savoir que je ne suis pas le seul, dans cette13

salle d'audience, qui prononce mal, mais enfin, c'est beaucoup plus clair, Monsieur le14

témoin, merci.15

Je crois que nous pouvons passer à autre chose.16

M. IVERSON (interprétation) : [16:29:46] D'ailleurs, je crois que c'est l'heure de17

terminer pour aujourd'hui ou à peu près.18

Monsieur le Président, nous avons assez bien avancé, je peux vous l'annoncer, et je19

crois que nous pourrons terminer lors de la deuxième séance de demain.20

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [16:30:07] Alors, jusqu'à21

maintenant, pour qu'on reprenne la mesure du temps, vous avez utilisé à peu près22

quatre heures, donc, idéalement, vous êtes à la moitié de votre interrogatoire. Si je23

comprends bien, vous en êtes même encore plus loin que cela. Vous avez encore24

quatre heures à votre disposition. Donc, les deux sessions de demain matin, et25

éventuellement un morceau de l'après-midi, mais si vous allez plus vite,26

évidemment, ce serait apprécié.27

M. IVERSON (interprétation) : [16:30:48] Je ne veux rien promettre pour le moment.28
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Mais enfin...1

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [16:30:52] Effectivement, ne faites2

pas de promesses.3

M. IVERSON (interprétation) : [16:30:55] Je verrai, mais d'après mes estimations, on4

pourrait en terminer à la deuxième session.5

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [16:31:05] Très bien. Il s'agit6

simplement pour la Défense d'être prête à entamer son interrogatoire dès que vous7

aurez terminé. Merci, Monsieur Iverson.8

Monsieur le témoin, merci beaucoup, nous allons terminer votre interrogatoire pour9

aujourd'hui. Nous poursuivrons demain.10

J'aimerais vous remercier, parce que j'imagine que c'est très long pour vous, mais11

vous vous en sortez très, très bien, vous respectez nos conseils, vous répondez avec12

patience à toutes les questions qui vous sont posées et je voudrais sincèrement vous13

remercier pour cela.14

Je voudrais également vous rappeler à l'ordre et vous dire que jusqu'à demain matin,15

vous ne pouvez parler avec personne de votre déposition, sinon avec Me Laucci,16

votre avocat, bien entendu.17

LE TÉMOIN : [16:32:00] Merci beaucoup, Monsieur le Juge Président.18

M. LE JUGE PRÉSIDENT FREMR (interprétation) : [16:32:02] Pour le reste, nous19

vous souhaitons un bon repos ce soir et puis à demain.20

J'en... Nous en avons terminé pour aujourd'hui, nous reprendrons demain à 9 h 30.21

Mme L'HUISSIER : [16:32:21] Veuillez vous lever.22

(L'audience est levée à 16 h 32)23
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